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Pourquoi vous n’aurez plus jamais 
peur d’attraper froid (merci qui ?!)

ILS SONT 
VIVANTS ! 

P.27





tmv I 15 novembre 2017 	 3

LE BILLET

INTERVIEW
Le zombie, un personnage politique ? C’est la question 
que se posera la spécialiste Clémentine Hougue, aux 
Salons de Choiseul cette semaine. Et des questions, la 
rédac’ en avait justement plein pour la conférencière. 
Sur les zombies, les zombies et… les zombies. 

Un sujet vous tient à cœur, vous voulez faire passer une info, ouvrir un débat : 
rendez-vous sur tmvtours.fr, envoyez-nous un mail à redac@tmvtours.fr

P.11
ATCHOUM
Youpi, le rhume est là ! Éternuements, 
mouchoirs, froid, malade, miam ! Tmv 
a rencontré Maël Lemoine, auteur de 
Petite Philosophie du rhume, qui a une 
question existentielle : peut-on « attra-
per froid » ? 

nomen niesco
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JE ME SOUVIENS D’UNE IMAGE. François Hollande, debout au centre de la cour des 
Invalides, écoutant, ému, une voix égrainant les noms des 130 victimes des attentats 
du 13-novembre, interminable et cruelle logorrhée. Nous étions quelques jours après. 
Encore KO-debout. Nous nous étions gavés d’images et de sons, de récits et de 
témoignages. Ils étaient partout sur nos réseaux, dans nos yeux, nous les sentions si 
proches de nous, nous savions leur visages et leurs noms. Mathias, qui venait d’em-
ménager à Paris, nous le connaissions. Guillaume, journaliste, nous le connaissions. 
Elodie, qui étudiait le graphisme à l’école de Condé, nous la connaissions. Et Lola, 
Romain, Djamila, Cédric, Véronique et Elsa… C’était une liste terrible parce que notre 
image s’y reflétait comme dans un miroir. 
Un journal allemand vient de publier une liste semblable. Elle est un peu plus intermi-
nable encore puisqu’elle comporte 33 293 noms. Enfin, parfois juste un prénom et un 
pays d’origine et la mention NN pour « nomen niesco » (nom inconnu). C’est la liste 
des migrants morts au cours et à cause de leur exil depuis 1993. Et, qu’on le veuille ou 
non, dans celle-là aussi notre humanité se reflète.

Matthieu Pays
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FOCUS
ZOMBIE TOUJOURS 
(VOUS N’EN RÉCHAP-
PEREZ PAS !) : CETTE 
FOIS, PLONGEZ DANS 
LA CULTURE POPU-
LAIRE POUR OBSERVER 
DES DIZAINES D’AN-
NÉES DE LOVE-STORY 
AVEC LES MORTS-VI-
VANTS, DE LA LITTÉRA-
TURE AUX JEUX-VIDÉO, 
EN PASSANT PAR LE 
CINÉMA BIEN SÛR.

P.08-09
P.

12 NEXT WEEK
Tmv vous emmène dans sa 
machine à remonter le 
temps. Retrouvez tout ce 
qui fera l’actu la semaine 
prochaine, du 22 au 29 no-
vembre. 
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TRAMWAY : 
LE DÉBAT
Le rendez-vous est prévu 
pour 2024-2025 : c’est à 
cette période que devrait 
être inaugurée la deuxième 
ligne de tramway. Si les 
points principaux du tracé 
sont connus (de la Riche à 
Chambray-lès-Tours) et que 
son objectif est de relier 
les CHU Trousseau et Bre-
tonneau, le tracé dans le 
centre de Tours fait encore 
débat. 
De fait, une pétition a par 
exemple été lancée par Ri-
chard Moreau, un commerçant 
du boulevard Giraudeau. Les 
signataires refusent une 
ligne de tram qui passerait 
par les boulevards Béranger 
et Giraudeau, mais aime-
raient un parcours sur le 
boulevard Jean-Royer. 
De son côté, l’Associa-
tion pour le développement 
du transport collectif 
en Touraine (ADTT) s’est 
récemment réunie et se po-
sitionne en faveur d’une 
ligne qui passerait par 
Béranger, après le départ 
de La Riche. Ce qui en plus 
«  mettrait un coup de pied 
dans la fourmilière de la 
circulation automobile ».
Christophe Bouchet, maire 
de Tours, ne s’est pas en-
core prononcé définitivement 
mais a indiqué, vendredi, 
que les discussions de-
vraient avoir bien avancé 
d’ici 3 mois.  

Aurélien Germain

VENDREDI
SAINT-MARTIN
LES GROS MOYENS 
Sur les réseaux so-
ciaux, beaucoup se 
sont d’abord inquiétés 
puis interrogés sur ce 
feu d’artifice qui a été 
tiré vendredi soir. La 
municipalité fêtait en 
fait l’été de la Saint-Mar-
tin. Un gisant de cire 
de l’évêque, parti de 
Candes-Saint-Martin, a 
été ramené par des ba-
teliers. Des lanternes ont 
aussi été lâchées dans 
le ciel. D’après La NR, 
« environ 100 000 € » 
ont été alloués à l’organi-
sation de cette nouvelle 
manifestation. 

VENDREDI 
AGGLO 
TUNNEL 
SOUS LA LOIRE
Tours Métropole a pré-
senté son fameux tunnel 
sous la Loire ! Long de 
plus de 600 mètres, 
cet ouvrage verra 
notamment passer les 
eaux usées. Avec ses 
2,20 mètres de diamètre, 
il reliera La Riche et 
Saint-Cyr-sur-Loire. Cette 
prouesse technique a 
coûté 7 millions d’eu-
ros, financé pour moitié 
par l’Agence mondiale 
de l’eau et pour l’autre 
moitié par la Métropole. 
La fin des travaux est 
prévue pour juin 2018.  

SAMEDI 
ROCK THE HOUSE 
UNE PREMIÈRE 
Ce week-end s’est 
déroulée la première 
édition du festival Rock 
the House (lire tmv 
n°272), en coproduction 
AZ Prod / Radio Béton. 
Près de 2 500 amateurs 
de musique se sont 
déplacés. L’organisation 
aurait souhaité « un bon 
millier de personnes en 
plus pour retomber sur 
[ses] pattes ». Béton 
aimerait que ce festival 
continue. Les discussions 
vont commencer dans 
les jours à venir avec AZ 
Prod. 

DIMANCHE 
FOOTBALL 
LA PREUVE PAR 8
Huit divisions sépa-
raient le Tours FC (L2) 
de l’équipe du FC Pays 
Argentonnais (D1)… et 
le Tours FC s’est imposé 
8 à 0 ! Pour le 7e tour 
de la Coupe de France 
de football, les Touran-
geaux – lanterne rouge 
de Ligue 2 – étaient de 
visite à Bressuire et ont 
gagné sans surprise, le 
score affichant déjà 
5 à 0 à la mi-temps. 
Tours vient donc de se 
qualifier pour le huitième 
tour de cette compéti-
tion.

l’œil de...la grosse info

COUP D’BOOST : GO !
C’est parti pour une nouvelle session de Coup 
d’boost, le dispositif permettant d’aider les 
groupes locaux. Les intéressés peuvent dès 
à présent se rendre sur tousenscene.com, 
afin de remplir le dossier qui pourrait leur 
permettre d’obtenir « les outils nécessaires à 
l’aboutissement de [leur] projet profession-
nel », tout en respectant choix artistiques et 
objectifs. Plusieurs artistes ont bénéficié de 
Coup d’boost, comme Nivek, Jekyll Wood, 
Elefent… 

@repaircafetours

« Le #RepairCafe de #Tours 
recherche en permanence 
des bénévoles #techniciens... 
#évitonsdejeter »
Le Repair Café de Tours permet à 
tous et toutes d’apporter des objets 
en panne pour les faire réparer.

« LE PLUS IMPORTANT 
C’EST DE CONTINUER 
À PRENDRE DU PLAISIR ET 
EN DONNER AUX 
CLIENTS. »
Julien Martineau, sur France Bleu 
Touraine. Le chef tourangeau de la 
Deuvalière a été nommé Jeune Talent 
2018 par le Gault & Millau.

LE YES DE LA SEMAINE LE TWEET LA PHRASE

UNE SEMAINE D’ACTU        À TOURS
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« POURQUOI KIM 
JONG-UN M’IN-
SULTERAIT-IL 

EN M’APPELANT 
“VIEUX”, ALORS 

QUE JE NE 
L’APPELLERAIS 

JAMAIS “PE-
TIT ET GROS” ? 
J’ESSAYE TEL-

LEMENT D’ÊTRE 
SON AMI ET 
PEUT-ÊTRE 

QU’UN JOUR ÇA 
ARRIVERA. »
Donald Trump.

PLAINTES
VIOLENCES SEXUELLES
Les plaintes déposées pour violences sexuelles ont augmenté 
de 30 % en octobre en zone gendarmerie (communes comptant 
moins de 20 000 habitants), par rapport à la même période l’an 
dernier. Une inflation qui fait suite aux révélations de l’affaire 
Weinstein. Les accusations contre ce producteur américain 
avaient débouché sur le hastag #balancetonporc.

MONDIALISATION

LOUVRE
Les Émirats arabes unis ont ouvert samedi au pu-
blic le Louvre Abu Dhabi. Ce musée sponsorisé par le 
Louvre français a coûté plus d’un milliard d’euros 
aux Émirats, rien que pour le prêt des collections, 
l’expertise et l’utilisation du nom du prestigieux 
musée. Le pays prépare « l’après-pétrole ».

HOMMAGE. Emmanuel Macron et Anne Hidalgo ont rendu hommage aux victimes des attentats du 13 novembre 2015 qui 
ont fait 130 morts (90 dans la salle de spectacles du Bataclan) et plus de 360 blessés dans la capitale.
(Photo ©ETIENNE LAURENT / POOL/EPA/MAXPPP)

LE CHIFFRE

440 000
EN EUROS, LE 

MONTANT ANNUEL 
QUI EST ALLOUÉ À 
BRIGITTE MACRON, 
PREMIÈRE DAME.

« Personne ne m’a rien impo-
sé. J’ai choisi par moi-même, 
sur la base des conditions 
formulées par le CSA. #LTD »
Après un début de polémique, Raquel 
Garrido arrête la politique et quitte 
la France Insoumise pour se consacrer 
à ses activités médiatiques sur C8.

CETTE SEMAINE

JE PAIERAIS BIEN UN COUP À...
Teddy Riner pour sa dixième victoire mon-
diale. C’était à Marrakech samedi face au 

judoka belge Toma Nikiforov, en toutes caté-
gories. Du haut de ses 2 m et de ses 131 kg, le 

français détient une série de 144 victoires.

J’ENTARTERAIS BIEN...
Larry Nassar, le médecin de l’équipe nationale 
de gymnastes des États-Unis. Il aurait profité 

de sa position d’ostéopathe pour agresser 
sexuellement plusieurs athlètes dont Aly 

Raisman, 23 ans, triple championne aux JO.

J’AURAIS AIMÉ Y ÊTRE...
Au Grand Palais à Paris du 9 au 12 novembre, 
pour la 21e édition de Paris Photo. Au total, 

190 exposants provenant de 30 pays, repré-
sentant la photographie du XIXe siècle à nos 

jours, et un salon du livre.  

UNE SEMAINE D’ACTU        DANS LE MONDE
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INTERVIEW      CLÉMENTINE HOUGUE

PROPOS 
RECUEILLIS PAR
AURÉLIEN 
GERMAIN

Le zombie est une figure fictionnelle. En quoi peut-
elle être politisée ? 
Il faut retourner à ses racines : le zombie vient du vaudou 
haïtien. C’est une figure plus qu’un personnage, puisque 
c’est une entité sans psychologie. Le vaudou haïtien a 
joué un rôle dans l’indépendance de l’île, c’était la reli-
gion des esclaves. Le zombie rejoue alors le symbole de 
l’oppression, de l’esclavage, il devient le dominé : c’est 
politique dès le début. Il s’est surtout politisé avec George 
A. Romero (réalisateur de La Nuit des morts-vivants, 
NDLR) qui s’inscrivait dans de grands mouvements soci-
aux et une critique de l’impérialisme américain. Il y a tou- 
jours eu cette question de domination : voyez avec White 
Zombie, le premier film zombie, de Victor Halperin (1932) 
et Vaudou, de Jacques Tourneur (1943). C’était dans les 
années 30, un écho à la crise ouvrière de 1929. Maintenant, 
c’est plus complexe : le zombie cristallise les angoisses 
post-11 Septembre. 

Comment expliquer que White Zombie et Vaudou 
aient ainsi lancé ce mythe du zombie ? 
En 1929 est sorti le livre The Magic Island de William 
Seabrook qui racontait son voyage en Haïti. Entre 1915 et 
1934, le pays était sous occupation américaine. Puis il y a 
eu cet âge d’or d’Hollywood, les Universal Monsters, les 
acteurs comme Lugosi, etc. Le zombie est devenu une mise 
à distance dans le gouffre social dans lequel les États-Unis 
étaient plongés. Cela rend la domination très exotique. 
White Zombie a été un gros succès commercial… 

Le thème du zombie est de plus en plus présent.
Tout est venu, comme je le disais, après le 11 Septembre 
2001. Jean-Baptiste Thoret (qui a notamment coordonné 
l’ouvrage Politique des zombies, NDLR) l’explique : cet 
attentat a été une catastrophe minérale, on n’a pas vu 
les corps. Puis on a parlé de terrorisme, de guerres, de 
menaces bactériologiques… Le zombie, aussi effrayant 

Clémentine Hougue, 35 ans, est enseignante en communication à l’Université du 
Mans et possède un doctorat en littérature comparée. Cette semaine aux Salons 
de Choiseul, elle parlera du zombie comme personnage politique. 

" Le zombie 
s’est politisé "
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soit-il, reste gérable. La série The Walking Dead possède des systèmes 
politiques énormes : et moi, si c’était la fin du monde, comment me 
comporterais-je ? 

La Nuit des morts vivants de Romero, en 1968, est la pierre 
angulaire du genre. Le sous-texte politique était assez fou pour 
l’époque !
C’est vrai ! Avant, le zombie était sous la domination de quelqu’un. Avec 
Romero, il n’y avait plus de maître. Dans le film, on ne sait d’ailleurs 
même pas précisément d’où ils viennent. C’est une masse informe, on 
change de perspective. Romero parlait de lutte pour les droits civiques, 
de la fracture au niveau de la population, de la violence de la société. 

Et, de surcroît, le personnage principal était Afro-Américain. 
Suffisamment rare à l’époque pour être remarqué.
Effectivement. Romero a indiqué l’avoir casté parce qu’il était simple-
ment bon, mais il n’empêche : un héros Noir, la dimension est différente ! 
Là, il est l’élément rationnel. En plus, le tout est filmé comme un docu-
mentaire. 

« Dawn of the dead » l’est moins… 
Oui. Romero avait assisté à l’ouverture du premier Mall, ces gigantesques 
centres commerciaux. Il a dit que c’était un temple de la consommation, 
dans lequel les gens déambulaient comme des zombies. 

En fait, le zombie représente l’organisation sociétale ?
Son renversement, son organisation, cela dépend. Au début, le zombie, 
c’était la représentation dominants/dominés. Romero a tout bouleversé 
et montré les échecs de cette organisation. Et de nos jours, c’est variable. 
Mais il y a toujours cette idée d’organisation humaine. Il y a, entre les 
zombies et l’homme, une idée de « frontière ». Et ça, c’est politique !

Ma théorie est peut-être fumeuse, mais… la représentation la 
plus fréquente, c’est de tuer le zombie en touchant le cerveau. 
Est-ce à dire qu’au fond, le zombie est très humain ? 
Ah mais de toute façon, il est chargé de son passé d’humain ! Il a encore 
ses anciens habits. Le zombie, c’est nous. Romero le disait : « Nous 
sommes des zombies. » C’était sa critique. Donc oui, votre parallèle 
est valable. 

Vous avez travaillé sur World War Z… 
Oui, sur le roman de Max Brooks. Le film, lui, évacue la question géopoli-
tique de l’ouvrage. Le livre décrit bien, à travers des rapports secrets et 
des témoignages, comment les États font et gèrent cette guerre dans 
un monde de morts-vivants. Brooks montre comment la coopération 
internationale fonctionne dans une telle situation. Dans le livre, Cuba 
s’en sort le mieux, il y a un renversement de l’équilibre international. 
C’est de la science-fiction politique. 

Personnellement, trouvez-vous votre compte dans le cinéma ? 
J’apprécie The Walking Dead, série sur laquelle j’ai fait des recherches. 
C’est un House of cards avec des zombies ! (rires) Du côté des romans 
aussi, cela bouge un peu : Karim Berrouka, l’ancien chanteur de Ludwig 
von 88, a écrit Le Club des punks contre l’apocalypse zombie. Je redécou-
vre aussi certaines séries B, comme Zombie Strippers qui part du prin-
cipe que Bush a été réélu quatre fois et que les clubs de striptease sont 
une activité illégale. Dans la série Santa Clarita Diet, il y a une femme 
zombifiée, mais émancipée. On y questionne la place des femmes dans 
la société. Être une zombie lui permet de renverser l’ordre social ! 

Vous intervenez donc aux Salons de Choiseul, sur le thème du 
zombie comme personnage politique. Une heure, c’est court !
Ah, c’est sûr. Je souhaite surtout qu’il y ait un dialogue les 15 dernières 
minutes. Ce sera un historique du vaudou haïtien à The Walking Dead, 
de la représentation des dominations à la représentation critique, 
jusqu’au changement de paradigme en 2001, dans le chaos politique du 
monde contemporain.

> Les Salons de Choiseul, les 16 et 17 novembre, au lycée Choiseul à 
Tours. lessalonsdechoiseul.wordpress.com
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Ô, populaires 
zombies ! 

De White Zombie à The Walking Dead, en passant 
par les jeux vidéo et la littérature, le zombie est par-
tout. Petit panorama, évidemment non exhaustif, de 
la figure du mort-vivant dans la culture populaire.

C’est d’ailleurs – attention subtile transition – ce fameux Vincent 
Price qui s’occupe des voix additionnelles sur Thriller, de 
Michael Jackson, dans les années 80. Le clip culte issu du tube 
du King of Pop s’empare également de la figure du mort-vivant 
avec la « zombie dance », chorégraphie devenue mythique (qui 
ne l’a pas dansée en soirée, avec 3 grammes dans chaque œil ?).   

Tourner la page
Depuis, c’est la foire à la saucisse. La figure du zombie s’est diver-
sifiée et popularisée. Dans le manga High School of the dead, tout 
débute lorsque le jeune Takashi aperçoit un de ses profs se faire 
dévorer par un mort-vivant, avant que les infectés se propagent. 
Dans Guide de survie en territoire zombie, Max Brooks – déjà 
auteur de World War Z – propose un manuel pour éviter de se 
faire « bouffer la cervelle et grignoter le gigot lors de vos balades », 
en rappelant que la tronçonneuse et le marteau restent des armes 
efficaces en cas d’attaque. 
D’un tout autre style, Zombies ! Une histoire illustrée des 
morts-vivants est un ouvrage d’une grande précision et très bien 
documenté de Jovanka Vuckovic. Piochant dans les origines du 
vaudou haïtien et les références littéraires dans certains romans 

PAR
AURÉLIEN GERMAIN

Rien ne sert de courir, il faut 
pourrir à point
C’est l’histoire d’une bande 
de potes. La vingtaine d’âge, 
l’envie dévorante de prendre 
une caméra, mais des produc-
teurs qui leur ferment la 
porte au nez. Cette bande de 
potes, c’est celle de George A. 
Romero qui veut réaliser, un 
beau jour de 1968, La Nuit des 
morts-vivants, parabole de la 
société américaine et critique 
sociale et politique acerbe. À 
cette époque, le cinéaste aux 

grosses lunettes n’est pas un fanatique de l’horreur, loin de 
là. Mais rien de mieux qu’une production dans le genre pour 
être rentable. Leur budget ? 114 000 $. Le film en rapportera… 
plusieurs millions ! Bref, l’un des films indépendants les plus 
rentables de l’histoire du cinéma. Prends ça, Luc Besson.
Le « papa des zombies » s’en est allé en juillet 2017 : Romero est 
mort à 77 ans mais n’est pas ressorti de sa tombe, l’œil hagard 
et le gémissement rauque. En revanche grâce à lui, la figure 
zombiesque est définitivement entrée dans la culture pop. Son 
chef d’œuvre s’est rapidement retrouvé dans le domaine public 
(le distributeur s’est trompé dans le titre et a oublié le copyright 
qui devait courir jusqu’en 2064...). Un mal pour un bien, puisque 
le monde entier a pu découvrir, profiter et s’amouracher des 
zombies qui, 50 ans après, hantent encore le cinéma, la BD, l’art, 
la culture au sens large. 

Si l’épidémie mondiale s’est développée avec Romero, les 
croqueurs de cervelle commencent à plaire dès les années 30. Le 
pionnier White Zombie, de Victor Halperin, ouvre la marche en 
1932. Un titre tellement chouette que Robert Bartleh Cummings, 
alias Rob Zombie dans le monde de la musique metal, l’utili-
sera pour son groupe en 1985. White Zombie et son gros rock 
testostéroné aura un succès fou.

Michael Jackson est une légende
En 1954, Richard Matheson accouche sur papier de Je Suis une 
légende. Ce roman de science-fiction rempli d’infectés et de 
morts-vivants, relatant le destin du dernier homme sur Terre, 
inspirera le cinéma en ‘64, ‘71 et 2007, mettant en scène tour à 
tour Vincent Price, Charlton Heston et Will Smith. 
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Ô, populaires 
zombies ! 

De White Zombie à The Walking Dead, en passant 
par les jeux vidéo et la littérature, le zombie est par-
tout. Petit panorama, évidemment non exhaustif, de 
la figure du mort-vivant dans la culture populaire.

de Mary Shelley et Edgar Allan Poe, le livre exhume ensuite 
séries B, cultures alternatives des années 60 ou encore bandes-
dessinées et jeux-vidéo.
Car ce véritable filon, l’industrie du jeu-vidéo l’a bien exploité. 
L’an dernier, elle a dégagé plus de 2,5 milliards de dollars sur les 
franchises à zombies. On citera, pour les plus connues, Call of 
Duty et les terrifiants Resident Evil. Mais les gamers ont aussi 
pu se faire grignoter par Left 4 Dead, Dead Rising, The Last of 
us, voire le cartoonesque Plantes contre zombies, dans lequel 
le joueur doit protéger son jardin contre l’invasion de morts-vi-
vants…
Même l’art a, parfois, essayé d’obtenir sa part du gâteau (les 
frères Chapman, enfants terribles et provoc’ de l’art contem-
porain, avaient présenté une armée de zombies nazis au White 
Cube de Londres). Mais c’est incontestablement le cinéma qui 
reste le plus gros consommateur. 

Morts-vivants et moutons zombies
Gourmand – profiteur, diront les mauvaises langues (donc 
nous) – le 7e Art a accouché d’une pelletée de productions à 
intérêt variable, pépites ou pétards mouillés. Romero restant le 

maître incontesté, on pourrait toutefois en citer un paquet : les 
dignes héritiers comme Dernier train pour Busan ; les zombies 
nerveux de 28 Jours plus tard ; la « comédie romantique » barrée 
de Shaun of the Dead ; les morts-vivants gnan-gnan de Warm 
Bodies ; la fable SF écolo The Last Girl ; le stupide Attack of the 
Lederhosen Zombies… ou des déclinaisons totalement folles 
comme Black Sheep et ses moutons-zombies (le second degré 
n’est pas qu’une température…), ou bien Dead Snow et ses Nazis 
zombies sortis de la glace. 
Alors, que ce soit dans une veine totalement déjantée (Bien-
venue à Zombieland) ou plus sérieuse (Maggie, façon mélo avec 
Schwarzenegger), que ce soient des monuments du genre (l’ex-
cellent Dawn of the Dead en 2004, de Romero) ou des bouses 
intergalactiques (la farce foutraque World War Z, ses ridicules 
zombies et son Brad Pitt buveur de Pepsi), le mort-vivant a quitté 
son monde restreint de l’horreur pure pour s’ouvrir à un cinéma 
plus mainstream. 
Le petit écran ne s’y est pas trompé non plus : il suffit de voir 
la longévité de The Walking Dead, plus ou moins bien calqué 
sur le fantastique comic book d’origine, son spin-off Fear The 
Walking Dead, ou encore le surprenant Les Revenants, série 
100 % made in France.

Désormais, le zombie est partout. Ciné, télé, livres, mangas, 
jeux-vidéo… jusque dans nos rues avec les fameuses Zombies 
Walk, ces marches avec des participants grimés. Toujours avide 
de chair fraîche humaine, il se nourrit de nous pour nourrir la 
culture populaire. Le zombie est bien trop humain pour qu’on ne 
puisse pas ressentir un poil d’empathie et de sympathie pour lui. 
L’opération séduction fonctionne du tonnerre. Entre l’homme et 
le zombie, c’est le grand amour, finalement.

PAR
AURÉLIEN GERMAIN
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L’hiver, pouvons-nous marcher pieds nus sur le carrelage ou sortir en tee-shirt 
« sans attraper froid » ? Le sujet mérite réflexion et le philosophe Maël Lemoine a enquêté.

LA GUERRE DU FROID 
N’AURA PAS LIEU

PAR ÉLISABETH SEGARD

J
e serai très fier de permettre au plus grand 
nombre possible de Français de ne plus avoir 
peur des coups de froid », nous explique Maël 
Lemoine, pince sans rire. Agrégé de philo- 
sophie, maître de conférences à la faculté de 

médecine de Tours, il y enseigne depuis quinze ans la 
philosophie des sciences médicales. « Une discipline 
dont on parle rarement, sauf quand elle s’intéresse à la 
bioéthique ou l’éthique du soin, souligne-t-il. Je travaille 
sur la manière dont les sciences médicales abordent le 
pathologique ». Le philosophe pousse ainsi les médecins 
ou futurs médecins à s’interroger sur la scientificité et 
ses limites et à remettre en cause nos idées reçues sur les 
pathologies ou notre rapport à la maladie. Une démarche 
salutaire dans notre société qui évacue de plus en plus la 
mort et la maladie derrière la barricade de la technique ou 
limite parfois sa réflexion à l’argument chiffré, à la posture 
bien/pas bien, ou au tweet assassin en 280 caractères.

Son livre Petite philosophie du rhume, ou le remède pour 
ne plus jamais « attraper froid », est né de querelles famil-
iales autour de la question : peut-on vraiment attraper 
froid ? Il y décortique très sérieusement mais avec beau-
coup d’humour, nos préjugés sur la rhino-pharyngite, 
contre laquelle on se prémunit généralement en s’emmi-
touflant d’écharpes et de pulls, afin « de ne pas prendre 
froid », comme disent nos grands-mères. « Sauf que le 
froid ne commence pas au mois de septembre, tandis que les 
rhumes, si, rappelle l’auteur. Et le phénomène le plus signifi-
catif du mois de septembre pour les virus n’est pas clima-
tique, mais académique : c’est la rentrée des classes ! » Un 
point pour le philosophe. Et il marque le coup de grâce en 
soulignant que les Suédois prennent des bains glacés sans 
pour autant s’enrhumer plus que nous. On lui sort notre 
joker : pourquoi certains médecins nous conseillent-ils de 
nous couvrir ? « Les médecins sont des hommes comme les 
autres », sourit Maël Lemoine. En gros, ils nous donnent 
un conseil qui ne mange pas de pain, au cas où, comme le 
fameux pari de Pascal avec Dieu. Et nous, on jette ou on 
garde notre bonnet ? « Quand un résultat semble établir 
une thèse, on doit l’accepter en fonction de 3 choses : le prix 
à payer si on se trompe en acceptant la thèse, le prix à payer 
si on se trompe en la refusant, et, surtout, la probabilité de 
se tromper. Dans le cas du rhume, avoir un rhume parce 
qu’on ne s’est pas couvert coûte plus cher que de se couvrir.
Mais la probabilité d’avoir un rhume parce qu’on ne s’est 
pas couvert est tellement plus faible que cela ne semble pas 
valoir la peine de le faire pour se protéger du rhume. » Bref, 
on peut enfin jeter son écharpe (sauf si on n’aime pas avoir 
froid au cou).

PETITE PHILOSOPHIE DU RHUME,
de Maël Lemoine, 120 p., aux éditions Hermann, 9,90 €
Maël Lemoine sera en dédicace à La Boîte à livres, le 18 novembre, de 15 h à 18 h.

RENCONTRE         
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Strasbourg, un mois avant 
Noël, vendredi 24 novem-
bre, sonne le début du 
compte à rebours des 
achats de fin d’année. Le 
marché strasbourgeois 
sera à nouveau placé sous 
haute surveillance. Celui 
de Tours ouvre le lende-
main, samedi 25 novembre, 
comme d’habitude boule-
vard Heurteloup et place 
de la gare.

SAMEDI
Violences. Il y en a 
toute l’année. Des 
milliers de femmes et 
d’hommes luttent à son 
encontre dans le monde 
entier. Mais samedi 
25 novembre, c’est LA 
journée mondiale con-
tre les violences faites 

JEUDI
Grève. La fédération 
CGT du secteur pétro-
lier appelle à une grève 
reconductible à partir 
du jeudi 23 novembre. Des 
blocages de dépôts sont 
déjà prévus. Leurs reven-
dications ? Le maintien 
de leur convention col-
lective, menacée selon 
eux par les changements 
annoncés du Code du tra-
vail. Les conditions de 
salaires, les départs à 
la retraite anticipée et 
le CHSCT (Comité d’hy-
giène, de sécurité et des 
conditions de travail) 
sont concernés. En l’ab-
sence de réponses posi-
tives aux négociations, 
le mouvement pourrait 
être reconduit et étendu 
à l’arrêt des installa-
tions.

VENDREDI
Noël. J-30. L’ouverture 
du marché de Noël de 

aux femmes. Le jour où 
l’on rappelle qu’en 2016, 
109 femmes sont décédées 
victimes de leurs compa- 
gnons ou ex-compagnons ; 
ou encore que 53 000 
femmes sont excisées 
vivent en France. Au 
programme près de chez 
vous : un stage de self-
défense féminine, un 
procès d’assises fictif à 
La Riche et des exposi-
tions à Tours.

Jeu vidéo. Samedi 
25 novembre se déroule 
la journée mondiale du 
jeu vidéo. En ce jour de 
Sainte-Catherine, dédié 
selon la coutume aux 
« Catherinettes » qui 
ne sont autres que des 
femmes célibataires de 
25 ans ou plus, c’est 
à la médiathèque de 
Saint-Avertin qu’elles 
iront séduire leur prince 
charmant, lors d’une 
journée dédiée aux jeux 
rétro. Pensez à vous 
inscrire.

LUNDI
Miss Univers. C’est la fin 
d’un règne. Celui d’Iris 
Mittenaere en tant que 
Miss Univers. Après un an 
à parcourir le monde, une 
couronne sur la tête et 
une écharpe sous le bras, 
la miss française – la 
première depuis 1953 à 
être élue Miss Univers - 
remettra son diadème à… 
Réponse lundi 27 novem-
bre, à 2 h du matin sur 
la chaîne payante Paris 
Première qui diffusera 
l’élection en direct de 
Las Vegas. Pour ceux qui 
dormiraient, l’émission 
sera rediffusée en prime 
time le soir même. Atten-
tion aux spoilers dans la 
journée !

NEXT       WEEK
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L’HUMEUR

black list
HARVEY WEINSTEIN, Dustin Hoffman, Louis C.K, Kevin Spacey, George Takei, James 
Toback, Brett Ratner, Ben Affleck, Steven Seagal, Jeremy Piven, Matthew Wiener, Ri-
chard Dreyfuss, Gary Goddard, et ce week-end encore, Andrew Kreisberg… 
À chaque jour son nouveau nom. Les étoiles du cinéma explosent dans le ciel. La chute 
du nabab a délié les langues. Nombreux sont ceux qui se noient dans l’œil du cyclone. 
Le grand nettoyage a commencé et l’onde de choc n’a pas fini de faire trembler le show 
business et tous ceux qui, tapis dans l’ombre, attendent leur tour. 
À ce titre, on imagine déjà le visage de la cérémonie des Oscars prévue en mars 2018. 
Les victimes mériteraient la statuette dorée pour avoir parlé, pour avoir osé parler. Pour 
avoir brisé l’omerta qui étouffait ce milieu. Car tout ça, ce n’est pas du cinéma. C’est la 
triste réalité. 
Hollywood, la machine à rêves, ne fait plus rêver. 

Aurélien Germain

CINÉ
Être coincé dans une boucle temporelle, vous condamnant 
à revivre éternellement la même journée – celle de votre 
assassinant en plus – en essayant de trouver qui est 
votre tueur masqué : avouez qu’il y a mieux dans la vie 
(par exemple les donuts ou la raclette). C’est ce qui 
arrive à l’héroïne du film Happy Birthdead qui sort ce 
mercredi au ciné. Critique garantie sans spoilers. 

Un sujet vous tient à cœur, vous voulez faire passer une info, ouvrir un débat : 
rendez-vous sur tmvtours.fr, envoyez-nous un mail à redac@tmvtours.fr

P.17
RESTO
Un petit tour aux Prébendes ? C’est là qu’on 
y trouve le Casse-Cailloux. Depuis septembre, 
l’établissement a changé de propriétaires. Notre 
bonne excuse pour y casser la croûte.

P.
14

LIFESTYLE
TOUT CE QUE 
VOUS AVEZ TOU-
JOURS VOULU 
SAVOIR SUR 
PEUGEOT ET 
LE MOULIN À 
POIVRE (OUI, OUI) 
SANS JAMAIS 
LE DEMANDER. 
GRÂCE À STELDA, 
LA FIRME AU 
LION EMBLÉMA-
TIQUE N’AURA 
PLUS DE SECRET 
POUR VOUS.

P.16
P.

18 JEUNESSE
Au Café pouce, les enfants sont 
les bienvenus. Et les poussettes 
aussi ! Idéal pour boire un pe-
tit kawa, pendant que le petit 
Eudes-Philippon (on appelle nos 
enfants comme on veut !) joue 
tranquillement dans son coin. 
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HOROSCOPE
Quel est le point commun entre les 
Sagittaires et la raclette ? Entre les 
Cancers et Gilbert Montagné ? Entre 
les Poissons et le mérou ? Toutes les 
réponses à ces questions existentielles 
dans l’horoscope WTF. 

P.
21



14	 15 novembre 2017 I tmv 

 DÉJÀ EN SALLE

 LES SORTIES CINÉ  LE DVD

LA CRITIQUE CINÉ
HAPPY BIRTHDEAD 2/5
L’idée de base de ce Happy Birthdead (Happy Death Day en 
VO) était séduisante : Teresa, une jeune étudiante, est coincée 
dans une boucle temporelle la condamnant à revivre sans 
cesse le jour de son assassinat pour tenter de découvrir l’iden-
tité de son meurtrier caché derrière un masque… Une tam-
bouille qui rappellerait un mélange entre Un Jour sans fin et 
Scream, laissant croire à une petite production horrifique aussi 
jubilatoire qu’impertinente. 
Seulement voilà : cette énième production Blumhouse 
– société de Jason Blum – tombe dans les travers qui torpil-
lent la majorité de ses films (on parle des Paranormal Activity, 
Ouija & co., pas du fantastique Split). À savoir un résultat 
lisse et formaté, vite vu, vite oublié. Car malgré quelques 
fulgurances, Happy Birthdead n’est au final rien de plus 
qu’une petite série B sans prétention, respectant à la lettre le 
cahier des charges, jusqu’à en devenir ronflant. Relativement 
paresseux, il n’offre pas grand-chose à se mettre sous la dent. 
Le salut du film vient de l’héroïne qui, malgré sa caractéri-
sation « clichesque » à souhait (une belle blonde et ses cris 
stridents), parvient à provoquer l’empathie chez le spectateur 
alors qu’elle est passablement odieuse dans le premier acte. 
Pour le reste, malgré sa relative efficacité, Happy Birthdead 
tourne rapidement en rond. S’alignant sur les poncifs du genre 
(les codes du slasher sont respectés, il y a un tueur masqué, 
un timide gentil choupinou…), le film de Landon reste un pop 
corn movie bien trop sage (oubliez les effusions de sang 
et l’horreur pure et dure). Pas bien méchant, tout juste 
anecdotique, Happy Birthdead convient le samedi soir dans 
son canapé en cas d’ennui. 

Aurélien Germain 
> Thriller/horreur (USA). Durée : 1 h 35. De Christopher Landon. Avec 
Jessica Rothe, Israel Broussard, Charles Aitken… 

APRÈS LA TEMPÊTE 
Après la tempête est un portrait inti-
miste, un drame épuré, s’intéressant 
à une famille disloquée suite à un 
divorce. Ce film, très bavard, signait à 
l’époque de sa sortie en salle le retour 
du grand réalisateur nippon, Kore-eda. 
Avec un sens de l’écriture désarmant, 
le cinéaste parvenait à dépeindre la « 
normalité » avec une facilité incroyable, 
aidé en cela par une interprétation 
sans faille de ses comédiens. Pas forcé-
ment simple d’accès, manquant aussi 
d’émotion, Après la tempête se laisse 
(re)découvrir dans cette version DVD/
Blu-ray malheureusement dépourvue 
de bonus. On se contentera donc 
d’une production aussi nue et pudique 
que le sujet qu’il traite. 

A.G. 

JUSTICE LEAGUE 

Alerte, le nouveau blockbuster pachy-
dermique débarque cette semaine ! 
Dans Justice League, tous les super-
héros se mettent ensemble pour 
dézinguer une nouvelle menace. 
C’est donc Batman, Wonder Woman, 
Aquaman, et compagnie qui vont se 
tenir main dans la main pour sauver le 
monde, dans ce nouveau film réalisé 
par Zack Snyder. Qui a dit futur succès 
au box office ? 

LE MUSÉE DES MERVEILLES 
Adaptation de Wonderstruck, roman 
illustré pour enfants, Le Musée des 
merveilles avait ému la Croisette au 
festival de Cannes. Récit initiatique de 
Ben et Rose, deux enfants rêvant d’une 
vie différente, le métrage de Todd 
Haynes emmène ses protagonistes 
à New York et risque d’être une des 
jolies surprises ciné du mois.

THE FOREIGNER 2,5/5
Dans The Foreigner, petit thriller mâtiné 
d’action, Jackie Chan est de retour dans 
le rôle d’un père éploré et vengeur (sa 
fille a été tuée par des terroristes). Si les 
cascades ne sont pas d’une inventivité 
folle, le film permet toutefois de mettre 
l’accent sur une facette différente de 
l’acteur. Pour le reste, malgré un sous-
texte politique intéressant, The Forei-
gner n’accroche pas forcément sur la 
durée.        	        

 A.G.

REMAKES Le casting de la nouvelle version du Roi Lion, prévue pour juillet 2019 par Disney, vient d’être révélé. Beyoncé prêtera 
bien sa voix à Nala pour ce live action. Voici d’autres projets qui détruiront (ou non) vos souvenirs d’enfance.

DUMBO
Sortie en France prévue le 29 mars 

2019 (en même temps qu’aux States). 
Et ce sera Tim Burton, qui a déjà réa-
lisé Alice aux Pays des Merveilles qui 

va s’asseoir dans le fauteuil du réalisa-
teur. On ne sait pas encore qui jouera 

Dumbo, des idées ?

MULAN
« Comme un homme... » Si vous 

connaissez la suite, c’est que vous 
êtes fan de l’héroïne chinoise. Mulan 
prendra vie le 31 octobre 2019, dans 
une version annoncée plus adulte et 

sans chanson selon sa réalisatrice 
Niki Caro. What ?!

ALADDIN
Le tournage a déjà commencé. Près 
de Londres, se sont réunis le génie 

Will Smith, le voleur amoureux Mena 
Massoud et la princesse Naomi 

Scott. Un rêve bleu réalisé par Guy 
Ritchie. De Snatch à Aladdin, il n’y a 

qu’un tapis.

LA PETITE SIRÈNE
Un autre classique de la bande à 

Mickey. Il n’y aura d’ailleurs pas un, 
mais deux films. Universal était aussi 

sur le doss’ et va prochainement 
sortir sa version du conte danois. 

Poppy Drayton devrait même parler 
sous l’eau. 

ÇA CRÈVE        L’ÉCRAN
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 LE ROMAN GRAPHIQUE

 SÉRIE TV
WALKING PRESQUE DEAD ? 
Les temps sont durs pour la série phare de la chaîne AMC, The Walking 
Dead. Les audiences ne cessent de chuter, épisode après épisode. Pour 
preuve, le troisième de cette huitième saison n’a rassemblé que 8,5 millions 
de téléspectateurs aux États-Unis, soit 400 000 de mois que le précédent 
(à l’heure où nous bouclons, les audiences du 4e épisode, diffusé cette 
semaine, ne sont pas connus). L’an dernier, à la même période, la série 
réunissait plus de 11 millions de personnes. Le président d’AMC, lui, reste 
optimiste. Il a déclaré qu’il verrait bien The Walking Dead continuer pen-
dant des décennies. Ou pas ?

ROUGE HIMBA… 
Sacré ouvrage que ce « Rouge Himba, car-
net d’amitié avec les éleveurs nomades de la 
Namibie ». Ce pavé de 312 pages, paru aux 
éditions La Boîte à Bulles (à Saint-Avertin), 
est une vraie encyclopédie de la culture 
Himba, un peuple de Namibie. À la fois récit 
de voyage et descriptif de scènes de la vie 
quotidienne, l’ouvrage fourmille d’informa-
tions et de détails, richement illustré par le 
Tourangeau Simon Hureau, et documenté 
avec minutie par l’ethnologue Solenn Bar-
det. En résulte donc une œuvre graphiquement irréprochable (le trait est 
exigeant et attentif), aussi érudite que passionnante. 

A.G. 

 LES BD

DIRTY BIOLOGY, LA GRANDE 
AVENTURE DU SEXE
Une perle. Comment résumer autrement 
cette pépite qu’est « Dirty Biology, la grande 
aventure du sexe », variante BD des vidéos 
éponymes sur YouTube. Cette version papier 
décrypte, sur près de 200 pages, le sexe au 
sens large du terme chez les espèces, des 
bactéries aux champignons, en passant par 
l’éléphant. Léo et Nicolas Grasset offrent 
un panorama délicieusement drôle, voire 
franchement hilarant, tout en étant extrême-
ment complet. Ici, la science et la biologie 
copulent gaiement avec une grosse dose 
de fun et un scénar’ fendard. Intelligent et 
savant, sans être ennuyant. Du pur bonheur. 

A.G. 

40 ÉLÉPHANTS 
Non on ne parle pas d’animaux dans cette 
BD, mais du nom d’un gang de voleuses 
qui, dans l’Angleterre de la fin du XIXe et 
le début du XXe siècle, firent la une de 
l’actualité. Grâce à des opérations coup-
de-poing, comme par exemple cette 
spectaculaire razzia chez le célébrissime 
magasin Harrod’s, elles acquirent une 
notoriété qui fit un temps trembler les 
institutions de l’époque. Mis en scène 
par un Kid Toussaint en grande forme et 
dynamisé par le trait incisif de Virginie 
Augustin, ce premier tome est une belle 
découverte et un polar très original. Un 
petit vent de folie dans un univers très 
machiste et qui colle bien à l’air du temps.

Hervé Bourit
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ZE CAPELINE

La danseuse étoile Marie-Agnès Gillot 
a revisité les classiques Petit Bateau et 
c’est réussi. Vive ce chapeau à larges 
bords, qui protège même les lunettes de 
la pluie ! Les bénéfices de la collection 
sont intégralement versés au programme 
pédagogique « Dix Mois d’Ecole et 
d’Opéra ». 
Petit Bateau x Marie-Agnès Gillot, capeline 
cirée, 35 €.

LE CAILLOU DU MOIS
Les Romains avaient attribué 
une pierre à chaque mois. En 
novembre, c’était la topaze, 
symbole de douceur, qui était 
à l’honneur. On garde l’idée 
et on part chiner une bague, 
un pendentif ou des boucles 
d’oreilles. Et il y a de quoi 
se faire plaisir, puisqu’elle 
existe en bleu mais aussi en 
blanc, jaune, orange, rose, 
bleu vert, violet, et même par-
fois en multicolore.

C’EST DANS L’AIR
DU GRAIN À MOUDRE
Les communiqués de presse sont plus instructifs qu’on ne le 
croit. Ils ne se contentent pas de nous annoncer la mise en 
vente d’un énième produit, ils nous apprennent aussi bien 
des choses. Ainsi, en recevant le faire-part de naissance du 
moulin Isen, nous on savait, bien sûr, que Peugeot fabriquait 
des moulins (à sel, à poivre, à café,…). On savait également 
que les graines de lin sont sans gluten et riches en bonnes 
graisses. Ce qu’on ignorait, en revanche, c’est qu’elles doivent 
être moulues pour être digérées, « leur enveloppe n’étant pas 
assimilable par l’organisme », nous explique le communiqué 
de presse. « Comme une fois moulues, elles s’oxydent rapide-
ment, il est nécessaire de les moudre à la minute afin de con-
server toutes leurs vertus. » Voilà. Donc merci Peugeot pour 
cette découverte. On ne mangera plus jamais de graines de lin 
par hasard, ni par-dessus la jambe. By the way, on a pu frimer 
auprès de nos collègues et leur rappeler que oui, Peugeot fai-
sait des moulins depuis deux siècles et bien avant de faire des 
voitures. C’est même leur savoir-faire en mécanique qui les a 
menés à l’automobile.  
Peugeot, Moulin Isen et sa cuillère doseuse - 65€.

Retrouvez Stelda sur stelda.blogspot.com

Lot de 15 carrés en bambou ou en 
coton bio lavables et leur petit filet 
de lavage.
Les Tendances d’Emma, Kit Eco 
belle Coquelicot, 29,90 €, sur 
tendances-emma.fr

Pour démaquiller 
tout le visage juste 
avec les doigts ! La 
gelée se transforme 
en huile et se rince 
à l’eau.
Sanoflore, gelée d’huile 
démaquillante Aciana 
Botanica, 17,50 €, en 
parapharmacies. 

Le gant en microfibre pour se 
débarbouiller à l’eau claire. Et le 
petit format est taillé pour les 
voyages.
Lapiglove, Kit de gants démaquillants 
Duo, 16 €, sur lapiglove.com

ÇA SENT L’HIVER
Une bonne odeur de cire 
d’abeille, de cèdre, ou de gin-
gembre ? Ces jolies bougies 
plates, au look rétro, brûlent 
pendant 9 heures et vont 
réchauffer l’atmosphère. Et 
cocorico, elles sont fabriquées 
à Cinq-Mars-la-Pile. Elle est pas 
belle, la vie en Touraine ?
Isabelle en Touraine, Mon petit 
Shoot, 8,70 €, points de vente sur 
isabelle-en-touraine.com

La bouillotte, c’est toujours 
le top pour se blottir sous 
la couette ou dans le canapé. 
Gros coup de coeur pour celle-
ci qui ressemble à une patte de 
grizzli, les griffes en moins.
Bouchara, bouillotte Artica, 
19,99 €, rue Nationale à Tours.

 MODE

 DÉCO

 TENDANCE

 BIJOUX

LA CHASSE AU COTON
Pour la semaine de réduction des 
déchets, on s’attaque à la salle de 
bain avec des produits alternatifs.

UN DOUDOU DANS MON LIT

LIFE         BY STELDA

La mort du coton-tige. Plus 
hygiénique que les cure-oreilles en 
bambou, il se nettoie à l’eau chaude. 
Kynéa, coton-tige éternel Orinet, 4,60 €, 
sur kynea.fr

9,90
Le montant de l’abonnement men-
suel chez le coiffeur Addict, qui 
ouvre place de la Résistance, 
à Tours et qui ouvre droit au 

brushing à volonté. 

 LE NO
Un an après tout le monde, on a testé le 
mascara Volume + Length Magnified de 
Revlon. Résultat ? 
Ben justement, rien. Ni volume, ni lon-
gueur. Si on avait su, on aurait écono-
misé 11 euros. Du coup, on vous en parle 
pour vous éviter de faire la même erreur, 
au cas où l’envie vous prendrait.
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En reprenant le Casse-Cailloux cet été, Mathieu 
Laurendeau et son épouse Élodie s’attaquaient à un 
gros défi. Mais avec douceur, énergie, et profession-
nalisme, le jeune couple a réussi à poser ses marques 

et à convaincre les habitués que le changement était aussi 
porteur de jolies surprises. Le nom est resté, l’esprit resto 
de quartier aussi mais la salle a été réchauffée de quelques 
cadres et d’un grand miroir ; une belle collection de vinyles 
témoigne d’un intérêt certain des nouveaux propriétaires 
pour le rock. L’ardoise est toujours réduite, avec trois ou 
quatre propositions d’entrées, de plats et de desserts et 
change au gré des arrivages et de l’envie de Mathieu. Dans 
l’assiette, des produits frais et des classiques saupoudrés d’un 
brin de fantaisie : le chef proposait ce midi-là de la beuchelle 
(on a passé notre tour) et de la terrine de cerf (nettement 
plus originale que la version au sanglier) qui a séduit notre 
comparse. On a failli craquer pour le velouté de cèpes aux 
éclats de châtaignes mais on a finalement choisi les conchi-
glionis farcis au céleri et au crabe, dont la fraîcheur nous a 
conquis. Côté plat, on a opté pour le T-bone de veau et ses 
petits légumes de saison, cuit et assaisonné à la perfection. 
La patronne nous a très gentiment expliqué l’origine de ce 
nom mystérieux mais on ne vous le dira pas, haha.
Mention spéciale pour les desserts : notre co-testeur a 
savouré un sablé aux myrtilles et au chocolat et nous, on 

est prêt à revenir juste pour la brioche perdue. Et pour le 
sourire de la patronne. Et parce que la salle est cosy. Bref, 
on reviendra (en fait, on y est déjà retourné, héhé). Un seul 
regret : l’absence de formule midi à prix plus réduit, qui 
permettrait d’y passer plus souvent.

> 26 rue Jehan Fouquet, Tours. Formule 2 plats à 26 €, 3 plats à 31 €, 
4 plats à 37 €. Ouvert à 12 h et 19 h 30 tous les jours, sauf le mercredi 
midi, samedi soir et dimanche. Réservations au 02 47 61 60 64.

LE RESTO     DE LA SEMAINE

PAR 
ÉLISABETH
SEGARD

CASSE-CAILLOUX
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PLACE À 
LA JEUNESSE

À 40 ans, Christelle Thierry 
a quitté le milieu parisien de 
la finance pour ouvrir le Café 
pouce à La-Ville-aux-Dames. 
Un lieu où les enfants et les 
poussettes sont les bienvenus. 

SON CHANGE-
MENT DE VIE—

Avant, elle était secrétaire générale 
d’un cabinet de conseil auprès d’ex-
perts comptables à Paris. « Comme 

mon mari avait la possibilité de 
muter facilement, nous avons décidé 

de nous installer en province il y a 
trois ans. Parmi les villes à 1 heure 

de Paris, c’est Tours que nous avons 
préféré. » Commencent alors, pour 

Christelle, des navettes quotidiennes 
pour aller travailler à la capitale. 

« J’aimais mon travail, je ne voulais 
pas le quitter. » Puis son deuxième 
enfant est arrivé, il y a 20 mois, et 

avec lui l’envie de se poser. « Comme 
je ne trouvais pas de travail me 

plaisant sur Tours, j’ai décidé de le 
créer. » Une décision prise en début 
d’année, puis tout s’est enchaîné. Ce 
qu’elle apprécie dans son nouveau 
métier ? « Les échanges. C’est plus 

humain que la finance ! »  

SA TOURAINE 
ADOPTIVE

—
Originaire de Melun, elle a quitté la vie parisienne sans 
regret. « J’aime retourner à Paris de temps en temps, 
mais je trouve la ville trop bruyante, trop polluée. Les 

Parisiens vivent chacun dans leur coin. Les Touran-
geaux, eux, sont plus ouverts. » Installée à Saint-Aver-
tin, elle apprécie la proximité du domaine de Cangé 

et de sa médiathèque bien fournie. « Pour les enfants, 
c’est super ! Le week-end, à 20 kilomètres à la ronde, il 
y a un large choix d’activités : expos, spectacles, sorties 

de plein air… Ce n’est pas très cher et accessible sans 
perdre une heure dans les bouchons. »

SA PASSION
—

La lecture. Au Café pouce, il y aura des livres 
pour tous. Déjà, quelques albums jeunesse 

sont installés dans des bacs. Christelle 
compte ajouter une grande bibliothèque 

pour les adultes, avec des livres sur la paren-
talité ou des romans se lisant rapidement. 
Son fournisseur ? Sa bibliothèque person-
nelle. « J’adore lire des romans policiers, 

des BD… J’aime vivre l’histoire avec le 
personnage principal, analyser les relations. 

Il m’arrive souvent de prendre des notes, 
mais pas sur le livre. Jamais je n’en abîmerais 

ou jetterais un. Un livre, c’est une œuvre, 
comme une peinture ou une sculpture. »

SON CAFÉ POUSSETTE 
—

Le Café pouce. Pouce comme la pause que l’on s’ac-
corde en plein jeu ou dans un rythme de vie effréné. 

C’est aussi le plaisir de déguster un bon café noisette, 
comme l’écureuil mascotte de l’enseigne. « En tant que 

parents, nous recherchions un tel lieu. Dans les cafés 
classiques, souvent exigus, nous avons l’impression de 

déranger avec une poussette. Et notre aîné s’ennuie vite. 
» Ici, avec 80 m², il y a de quoi garer des poussettes. Les 
enfants ont leur coin jeux, avec des tables et des chaises 
en bois adaptées à leur taille. Christelle cuisine « comme 

à la maison » : elle confectionne elle-même ses pâtis-
series, ses yaourts et ses crèmes aux œufs. Elle compte 
se lancer aussi dans la restauration salée : tarte aux lé-

gumes, quiches, cakes… Le Café pouce est ouvert depuis 
le vendredi 13 octobre. « Une bonne date : les 30 ans de 

mon petit frère. Je mise sur ma chance ! »

SA FAMILLE
—

Grâce à son nouveau métier, Chris-
telle peut rentrer plus tôt chez elle 
le soir. « Avant, j’arrivais à 20 h 30 
à la maison. Désormais, je suis là 

vers 19 h. Je peux préparer le repas, 
manger avec mon mari et mes deux 

garçons de 6 ans et 20 mois. Je 
ne travaille pas le lundi, ce qui me 
permet d’être à 16h30 à la sortie 

de l’école et chez la nourrice. C’est 
précieux. »

PORTRAIT       CHRISTELLE THIERRYPAR NATHALIE PICARD
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FAITES          VOS JEUX 777  

Pour ce numéro ambiance Zombieland, prenez vos stylos et tâchez de retrouver les mots cachés dans 
cette grille, avant qu’un mort-vivant ne vous attrape. Attention, ces mots peuvent se lire dans 
tous les sens, y compris en diagonale et à l’envers. En haut, en bas, à gauche, à droite… « Ces 
soirées là ! »... Aaaaah non !!! Un Yannick-revenant arrive !!!

CRANBERRIES
ZIGOUILLAGE
TWINKIE
TOILETTES
INFECTÉS
SURNATUREL
MOMIE
SANGUINOLENT
MARATHON
APOCALYPTIQUE
BAVOUILLE
DÉCERVELER
SUSPENSE
AGEUHAGHEU
BLAFARD
ÉPIDÉMIE
AAAAAAAAAAAH
MARCHEURS
NOCTAMBULES
HACHE

ZOMBIE OR NOT ZOMBIE !

VOUS AVEZ SUR-
VÉCU ? IL EST 
ENCORE TEMPS 
DE TROUVER LES 
SEPT DIFFÉRENCES 
QUI SE SONT CA-
CHÉES ENTRE CES 
DEUX AFFICHES DU 
FILM ZOMBILLE-
NIUM. À RÉALISER 
AVEC VOS PETITS 
MONSTRES QUI 
VOUS RÉVEILLENT 
LA NUIT.
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> Trop, c’est trop ! C’est la mort dans l’âme que John 
Edmonds, un Américain, a décidé de se séparer 
de son Stardust Ranch, en Arizona. L’homme 
veut effectivement vendre son bien suite 
à d’incessantes… attaques extraterres-
tres. Régulièrement dérangé, Edmonds 
affirme avoir déjà exterminé 19 aliens 
en vingt ans (pas mal comme ratio, 
avouons-le), à coup d’épées de 
samouraï. Ces saligauds d’aliens se 
sont même attaqués à sa femme 
« en la faisant léviter au-dessus de 
son lit », a raconté Edmonds à la 
télé locale, tout en montrant les 
blessures que les extra-terrestres 
lui ont aussi occasionnées. I want 
to believe, oui oui. 

> La justice allemande a inter-
dit à un couple d’appeler leur enfant 
Lucifer. Les parents ont donc choisi le 
prénom Lucian. 

> Un restaurant naturiste a ouvert à Paris. 
Pour les intéressé(e)s, O’Naturel propose une 
carte bistronomique, avec des menus entre 39 et 49 €, 
ainsi que des plats vegans. « Par mesure d’hygiène, les 
sièges sont recouverts d’une housse à usage unique », ont prévenu les 
gérants. (NB : non, tmv n’ira pas tester l’établissement pour sa chro-
nique resto)

> Presque 130 ans après sa conception, Les Oliviers de Van Gogh 
réserve encore des surprises ! Les conservateurs du musée Nelson-At-
kins ont en effet découvert le cadavre d’une sauterelle, piégée dans la 
peinture depuis 126 ans. 

> La police East Lansing, dans le Michigan (États-
Unis), a prévenu sur Twitter qu’elle spoilerait les 

délinquants qui finiraient au poste en révélant 
le dénouement des derniers épisodes de la 

série Stranger Things. Devant le buzz (et 
les jeunes qui voulaient se faire arrêter 

pour vérifier), la police a dû indiquer 
qu’il s’agissait d’un trait d’humour.

> Le pilote d’un avion a dû atterrir 
en urgence, à cause d’une passagère. 
Cette dernière, lors du vol, a pro- 
fité du sommeil de son mari pour 
fouiller dans son smartphone. Et a 
ainsi découvert son infidélité. Folle 
de rage – et passablement alcoolisée 
– elle s’est mise à frapper son époux. 

La compagnie a donc décidé de poser 
son avion à mi-chemin… et débarquer 

le couple (qui, à cette heure, ne l’est 
peut-être plus forcément héhé). 

> Pornhub, le site pornographique, a 
annoncé vouloir sponsoriser des athlètes 

spécialistes de sports extrêmes. Les intéressés 
devront postuler en équipe. Vous avez jusqu’au 

1er décembre. 

> La pizzeria Big Mama’s and Papa’s, à Los Angeles, permet désor-
mais la livraison à domicile de sa Giant Sicilian. Cette pizza pepperoni, 
d’une taille de 140 cm², permet de nourrir 50 à 70 personnes. Si vous 
êtes de passage en Californie, vous pourrez déguster la bête pour la 
somme de 250 dollars. 

A.G. 

il vend son ranch à cause 
d’attaques d’aliens

LE MONDE       EST FOU
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BÉLIER
Amour : Faites comme la Ca- 
talogne. Proclamez votre 
indépendance.
Gloire : En ce moment, vous 
êtes aussi passionnant(e) 
à écouter qu’une machine à 
laver. 
Beauté : Non mais on sait 
que vos muscles sont cachés, 
« parce qu’il fait froid », 
c’est bon.

TAUREAU
Amour : Hibernez. Franchement, 
ça vaut mieux.
Gloire : Vous êtes aussi 
inconcevable qu’une endive 
sans jambon. 
Beauté : Mi-ange, mi-démon, 
mi-molette. 

GÉMEAUX
Amour : Si j’étais vous, je 
resterais célibataire. Après, 
à vous de  voir si vous voulez 
écouter l’astrologue génial de 
tmv, mais bon.
Gloire : Vous êtes entouré(e) 
de bulbes mous. Gloire à votre 
intelligence suprême !
Beauté : Ouloulou, ça sent 
comme chez mémé là-dessous ! 

CANCER
Amour : Like a viiirgiiiin… 
touched for the very first 
tiiime.
Gloire : La constellation du 
Gilbert Montagné est claire : 
vous finirez dévoré(e) par un 
ours.
Beauté : Vous auriez quand 
même plus la classe en sexe 
opposé.

LION
Amour : Eh bé, ça mériterait 
la légion d’honneur tout ça !
Gloire : Dimanche tout nu, 
lundi qui pue. 
Beauté : Vous ressemblez à la 
vache qui rit. Rouge et super 
flippant(e).

VIERGE
Amour : Arrêtez d’insérer 
votre clé USB partout voyons. 
Gloire : Ahah, vous appelez ça 
danser ? On dirait plutôt un 
phacochère sous LSD.
Beauté : Il faut bien des poi-
gnées pour ouvrir les portes 
du paradis. (oooh)

BALANCE
Amour : Le tsunami dans votre 
lit. Graou.
Gloire : 2017 ans plus tard, 
les gens vont enfin se ren-

dre compte que vous êtes 
génial(e). 
Beauté : Comme le dit le dic-
ton, quand le tambour avance, 
la baguette recule (krrkrr).

SCORPION
Amour : Clown et acrobate à la 
fois : c’est un vrai cirque 
avec vous sous la couette. 
Gloire : D’ailleurs, l’ana-
gramme de couette est etoucte. 
(ce qui ne veut rien dire, il 
est vrai)
Beauté : D’ailleurs bis, vous 
seriez un sacré fantasme mon-
dial avec des couettes. Toi 
aussi monsieur qui lit. 

SAGITTAIRE
Amour : Votre semaine aurait 
pu être chouette. C’était sans 
compter le retour de votre ex 
bizarre dans votre vie. Pas 
d’bol mon chou.
Gloire : Arf, niveau sport 
avec vous, ça revient à 
demander des cours de zumba à 
un cul de jatte ! 
Beauté : In raclette we trust. 

CAPRICORNE
Amour : Votre surnom Fornica-
tor serait-il usurpé ? 
Gloire : Non bah là, on n’a 
pas d’idée. Désolé. 
Beauté : Vous êtes canon, mais 
tout de même un peu boulet 
(héhé).

VERSEAU
Amour : Deux choses vous per-
dront : la jalousie et la 
pizza. 
Gloire : D’ailleurs, les roses 
sont rouges, les violettes 
sont bleues… ET LA PIZZA, ÇA 
ENVOIE !
Beauté : Pensez à sortir avec 
vos deux vieilles amies Pru-
dence et Méfiance. (fiou, on 
s’assagit)

POISSON 
Amour : Comme les Sagittaires, 
mais en 100 fois pire. Sorry 
baby.
Gloire : Espèce de bois-sans-
soif !
Beauté : Au réveil, vous avez 
tout de même une tête de 
mérou. 
 

Du 15 au 21 novembre 2017

		  L’HOROSCOPE          
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15 NOVEMBRE
CONCERT
MICHEL SARDOU
« Je vais t’aimer comme on ne 
t’a jamais aimé, je vais t’aimer 
comme j’aurais aimé être aimé » 
va-t-il chanter pour la (peut-être) 
dernière fois à Tours à tous ses 
fans. Absent de la scène depuis 
quatre ans, Mimi Sardou revient 
pour une tournée qu’il a intitulée La 
dernière danse, afin de fêter ses 50 
ans de carrière. Il sera accompagné 
par un orchestre de 31 musiciens. 
Mazette. 
À 20 h au Parc Expo, à Tours. Tarifs : de 
40 à 79 €. 
 

ANIMATION
BONBONS 
CACHÉS !
Vous êtes peut-être passé devant 
en vous disant : « Mais où est La 
Boîte à livres de l’étranger ? » 
Eh bien elle n’est plus là. En 
revanche, se trouve désormais à 
cet emplacement Queen & King 
Confiserie, une boutique de 
bonbons anglais ! Et pour fêter ça, 
une chasse aux bonbecs est 

organisée : à partir du 15 novembre, 
Maxime – le gérant du magasin – 
cachera 5 bonbonnières en verre 
dans la ville (bars, restaurants, 
boutiques…). Celui ou celle qui en 
trouvera pourra venir la remplir gra-
tuitement.

16 - 17 NOVEMBRE
CONFÉRENCES 
LES SALONS 
DE CHOISEUL 
Les salons de Choiseul, ce sont 
de conférences proposées par 
des profs et des chercheurs sur la 
thématique des mythes et héros ! 
On a déjà fait notre choix. Ce 
sera « La sagesse de Yoda : un 
mythe contemporain, une vertu 
antique », « Les inspirations his-
toriques et littéraires de Harry Pot-
ter » et « Mata-Hari : espionne ou 
victime ? ». On est comme ça nous, 
on aime les romans d’espionnage, 
le médiéval fantastique et le space 
opéra. Et si dans une histoire, il y a 
les trois, alors là…
Dès 9 h 30 au lycée Choiseul, 78 rue des 
Douets à Tours, sur inscription 
(lessalonsdechoiseul.wordpress.com). 
Gratuit.

16 NOVEMBRE
THÉÂTRE
À DROITE 
À GAUCHE
Si vous imaginez que la nouvelle 
comédie de Laurent Ruquier parle 
de politique, vous imaginez bien. 
L’auteur, animateur TV et produc-
teur interroge les stéréotypes : 
comment peut-on être un acteur 
riche, célèbre et être de gauche ? 
Comment peut-on être ouvrier 
chauffagiste et voter à droite ? Côté 
acteurs, on retrouve Régis Laspalès 
et Francis Huster, entre autres.
À 20 h 30 au Vinci, à Tours. Tarifs : de 
43 à 68 €.  
  

APÉRO-CONFÉRENCE 
UN JARDIN EN 
PERMACULTURE
La permaculture par ci, la permacul-
ture par là. C’est vrai en ce moment, 
on évoque beaucoup le sujet. À 
Tmv, on vous a d’ailleurs récemment 
fait un topo là-dessus. Pour ceux 
qui n’ont pas internet et qui n’ont 
pas pu avoir accès à ce papier car il 
s’étaient perdus, sans boussole, au 

milieu de la forêt de Chinon, voici 
une séance de rattrapage. 
À 18 h, au Café le Court-Circuit, Place de 
la Victoire à Tours. Tarif : libre. 

ROMAN CONTÉ
GAËL FAYE - 
PETIT PAYS

Comme pas mal de monde, on a 
adoré lire Petit pays, ce roman où 
Gaël Faye raconte le Burundi de son 
enfance, sa familles, ses 400 coups, 
avant la guerre civile, les morts et 
les absents. Un récit poignant que 
celui qui est aussi chanteur, rappeur 
et musicien, a mis en scène. 
À 20 h 30 au Théâtre Beaumarchais, 
avenue des Martyrs de la Résistance, à 
Amboise. Tarifs : de 6 à 13 €. 

Les sorties de la semaine

ON SORT        CETTE SEMAINE

Concerts, théâtre, expo, festivals, enfants, sports et tutti quanti...

CATHERINE RINGER 
Catherine Ringer, chanteuse mythique des Rita 
Mitsouko interprétera des titres de son nouvel 
album, et des tubes de la période où avec Fred 
Chichin, elle nous transformait en suricate éner-
vé sur le dance floor. C’est comme ça, lalalalala. 
Le 17 novembre, à 20 h au Temps Machine, à 

Joué-lès-Tours. Tarifs : de 25 à 30 €.

THOMAS DE POURQUERY
Attention concert explosif et vibrant (votre 

petit cœur risque de s’emballer) ! Thomas de 
Pourquery, saxophoniste et le sextet Superso-

nic, importent le jazz au Temps Machine dans le 
cadre du festival Émergences. 

Le 18 novembre, à 20 h au Temps Machine, à 
Joué-lès-Tours. Tarifs : 8 - 13 €. 

BOURSE AUX DISQUES 
Le Gainsbourg, Bowie ou Pierre Groscolas que 

vous cherchez depuis 10 ans – Fille du vent, 
vous ne connaissez pas ? – se trouve peut-être 
là. C’est la 35e édition de la Bourse aux disques 

et à la BD organisée par Béton.  
Le 19 novembre, de 10 h à 19 h salle des Halles 

à Tours. Gratuit. 
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CINÉ-DÉBAT
NOURRIR 
L’AVENIR
Neuf milliards : c’est le nombre 
d’être humains qui vivront sur 
notre planète. Comment les nourrir 
en prenant en compte l’éthique 
animale ? C’est la question que 
se pose le film Un monde sans 
viande, de Juliette Guérin sorti en 
2016. Le débat sera animé par Elo-
die Vieille-Blanchard, présidente 
de l’Association végétarienne de 
France (AVF) et Anthony Foussard, 
délégué général de Connected By 
Nature.
À 20 h aux Cinémas Studio, rue des 
Ursulines à Tours. Tarifs : 3,50 € et 
4,50 €.
 

CONCERT
SOPRANO

« J’suis en feu, j’suis chaud, j’suis 
chaud ! J’suis en feu, j’suis chaud, 
j’suis chaud, comme Zinedine Zidane 
face à l’équipe du Brazil ». Vous 
n’avez pas reconnu ? Mais c’est la 
prose de Soprano bien sûr dans 
son tube le bien nommé En feu. Le 
rappeur, chanteur et compositeur 
français a déjà vendu pas moins d’un 
million d’albums. 
À 20 h au Grand Hall, à Tours. Tarifs : de 
35 à 49 €. 

CONFÉRENCE
QUE FAIRE 
DES RESTES
Vous croyez à une blague ? Eh 
non, c’est très sérieux. Cette con-
férence organisée par l’Université 
du temps libre n’est pas destinée à 
vous détailler la recette du pudding 
(qui permet de réutiliser le pain 
rassis !). En revanche, Bénédicte 
Florin, maître de conférences en 
géographie à l’Université de Tours 
et chercheure de l’Équipe Monde 
Arabe et Méditerranée (EMAM) de 
l’UMR CITERES, va nous parler des 
« petites mains » qui au Caire, à 
Casablanca, à Istanbul, mais aussi à 
Paris, fouillent les poubelles et les 
décharges à la recherche de matéri-
aux qu’ils vendent pour le recyclage 
et qui assurent leur survie.
À 18 h au Centre de vie sociale 
André-Malraux à Saint-Cyr-sur-Loire. 
Tarif : 5 €.
 

17-18 NOVEMBRE
RENCONTRES
CUISINE ET 
DÉVELOPPEMENT 
DURABLE 
Il va y avoir des universitaires, des 
chefs cuisiniers, des agriculteurs, 
des militants de l’agro-écologie, des 
politiques, etc. Tout ce petit monde 
va causer autour d’une thématique : 
« Cuisine et développement dura-
ble : un mariage heureux ? ». C’est 
organisé par l’Institut Européen 
d’histoire et des cultures de l’alimen-
tation (IEHCA) dans le cadre des 
rencontres François-Rabelais.
De 8 h 30 à 18 h 30 le vendredi et 17 h 30 
le samedi, salle Thélème de l’Université 
de Tours, rue des Tanneurs. Entrée libre.
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17-18-19 
NOVEMBRE

SALON
FERME EXPO
Ils ont tous répondu présents : 
les vaches, les cochons, les coqs, 
les chevaux ou les moutons. Et puis, 
il y aura des activités en veux-tu 
en voilà et même un parcours 
spécialement conçu pour les 
enfants !
De 9 h 30 à 19 h le vendredi, de 9 h 30 
à 21 h 30 le samedi, de 9 h 30 à 18 h le 
dimanche au Parc Expo, à Tours. Tarif : 5 €.

17 NOVEMBRE
HOCKEY SUR GLACE
REMPARTS DE 
TOURS / BREST
Le hockey sur glace, c’est de saison. 
Et puis, on a une équipe en première 
division. Et c’est une belle rime, 
non ?
À la patinoire municipale de Tours, 27 Rue 
de l’Élysée. Tarifs : de gratuit à 13 €.

CONCERT
CARMINA 
BURANA
Un opéra léger, sobre et jovial ? 
Pourquoi ne pas aller voir Car-
mina Burana, tiens ! Composée 
par Carl Orff entre 1935 et 1936 et 
présentée pour la première fois en 
1937 à l’Opéra de Francfort, cette 
œuvre sera interprétée à Tours par 
les chœurs et solistes de l’Opéra 
National de Russie.
À 20 h 30 au Vinci à Tours. Tarifs : 39 à 
65 €. 

THÉÂTRE
DOM JUAN 2.0
Molière n’a pas franchement vieilli. 
Les textes de Jean-Baptiste Poque-
lin, de son vrai nom, nous parlent 
toujours aussi bien des pires défauts 
des êtres humains (entre autres, 
l’avarice, l’orgueil, l’envie, etc.). La 
Compagnie des Asphodèles réinter-
prète Dom Juan façon commedia 
dell’arte avec sept comédiens sur 
scène.
À 20 h 30 à l’Escale, allée René-Coulon, 
Saint-Cyr. Tout public dès 11 ans. Tarifs : 
11 à 20 €.

CONCERT
BLACK M

Le chanteur et rappeur Black M, 
membre du groupe Sexion d’Assaut 
revient sur scène avec son album 
Éternel insatisfait.
À 20 h au Parc Expo à Tours. Tarifs : de 
34 à 48 €. 

18-19 
NOVEMBRE

SORTIE
WEEK-END JEUX 
Des jeux de société, des jeux vidéo, 
des jeux pour les 2/6 ans, des jeux 
de rôles, de figurines, de plateau, 
etc. Vous l’aurez compris, c’est un 
week-end jeux qui se profile. Il y 
aura même une bourse aux jouets 
de 9 à 13 h le dimanche. 
Samedi de 14 à 19 h et dimanche de 14 à 
18 h, nuit du jeu le samedi de 19 h à l’aube. 
Au Centre Courteline, 48 rue 
Georges-Courtine à Tours. Gratuit.

18 NOVEMBRE
CONCERT

PEER GYNT
Et si on embarquait avec Peer Gynt, 
un fanfaron aventureux qui va par-
courir le monde depuis sa Norvège 
natale peuplée de trolls jusqu’aux 
contrées inconnues de l’Arabie 
envoûtante. La musique a été com-
posée par Edvard Grieg en 1874 
et sera interprétée par l’Orchestre 
Symphonique Région Centre-Val 
de Loire/Tours sous la direction de 
Benjamin Pionnier. À partir de 5 ans. 
À 15 h  au Grand Théâtre de Tours. Tarifs : 
5 € pour les moins de 18 ans, 9 € pour les 
18 ans et plus.

CONCERT
AWA LY
Alerte, voix soul magnifique en 
approche. La chanteuse Awa Ly 
magnifie le jazz en y mêlant du folk 

et des musiques du monde. On est 
encore sous le choc. 
À 21 h à l’Espace Jean-Cocteau, 17 rue de la 
Vasselière à Monts. Tarif : 10 - 12 €. 

CINÉMA 
1967
Coté vins, on ne sait pas, mais 
niveau cinéma, 1967 a été une année 
extraordinaire. Le Livre de la jun-
gle, Les Demoiselles de Rochefort, 
Oscar, Bonnie & Clyde, Belle de nuit 
ou Le Bal des vampires sont sortis 
cette année-là. Le Centre culturel de 
Saint-Pierre-des-Corps a la bonne 
idée de les diffuser durant toute une 
nuit ! Goûter, café et soupe à l’oi-
gnon sont prévus. 
Au Centre culturel, 37 bis avenue de la 
République à Saint-Pierre-des-Corps. Tarif : 
8 et 12 €. 

ON SORT        CETTE SEMAINE

VOTRE PLACE 
POUR 
CHAPELIER FOU
Et si on s’y prenait tôt ? Vous 
faites quoi le 15 décembre ? 
Rien ? Tant mieux, car tmv et 
Le Temps Machine vous font 
gagner votre place pour le 
concert de Chapelier Fou (qui 
revient en plus avec un nouvel 
album) et Jane is Beautiful en 
première partie. En plus, c’est 
un vendredi soir et quelques 
jours avant Noël ! Non, 
franchement, plus d’excuses... 
> Pour jouer, direction tmvtours.fr, 
rubrique jeux concours. Le tirage 
au sort aura lieu le 11 décembre. 
Bonne chance !

JEU
 TEMPS MACHINE
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CONCERT
CHANTS 
TRADITIONNELS
Ce samedi, Chambray-lès-Tours 
accueille une soirée fort sym-
pathique : au programme, un con-
cert de chants traditionnels Centre 
France, avec le duo 7e Veillée. Le 
tout sera suivi d’un bal folk avec le 
groupe La Machine. 
> Dès 20 h 30, salle Yves-Renault, à 
Chambray. Tarif : 12 €.

BOURSE
JEUX ET JOUETS
Les cadeaux de Noël, on en parle ? 
Parce que c’est l’occasion de dénicher 
des jeux et jouets d’occasion ! 
De 9 à 15 h 30 à l’école élémentaire, 
7 rue Nationale à Monnaie. Tarif : libre.

SPECTACLE
COEUR COUSU
Voici du théâtre de marion-

nettes et d’objets destiné curieux 
à partir de 8 ans. Le pitch : depuis 
la nuit des temps, une lignée de 
femmes se transmet une boîte 
mystérieuse… Cette boîte ne doit 
pas être ouverte avant 9 mois, de 
peur de voir ce qui s’y cache s’éva-
nouir dans l’air. Suspens. 
À 11 h à la Pléiade, 154 rue de la Mairie à 
La Riche. Tarifs : 4 et 6 €. 

19 NOVEMBRE
CONCERT

ENFANTILLAGE 3

Si vous ne connaissez pas Aldebert, 
vos enfants – ou ceux qui papillon-
nent autour de vous – vont vous 
renseigner. Car le chanteur français 
Aldebert, c’est un peu (un peu hein) 
le Nino Ferrer des grands-parents, 
qui chante « mon petit doigt m’a 
dit » ou encore « les super-pouvoirs 
pourris ». Après Enfantillage 1 et 2, 
voici l’opus 3 !  
À 14 h 30 au Vinci de Tours. Tarif : 19 €.

TRAIL 
VIGN’OSE 
Un petit tour dans les vignes, un 
autre dans la forteresse royale 
de Chinon, le tout en courant en 
binômes et avec des défis, évidem-
ment (mais aussi des dégustations 
sur le parcours…) ! L’association Ose, 
connue pour sa course d’obstacles, 
se lance dans le trail et propose un 
9 et un 19 kilomètres. Nous, on est 
partant pour le 9. Et vous ? 
Départs à 9 h 15 et 9 h 30 à Chinon. 

Tarifs : de 17 à 22 € par participant. 

20 NOVEMBRE
DANSE
HEURE CURIEUSE 
AVEC EVA 
KLIMACKOVA
L’esthétique de l’art nouveau dans 
la danse, ça donne quoi ? Ça donne 
Pure, une création de la choré-
graphe Eva Klimackova qui met en 
scène trois danseurs aux origines et 
aux parcours différents.
À 19 h  au Centre chorégraphique 
national de Tours (CCNT), à Tours. Tarif  

libre.

21 NOVEMBRE
CONCERT
BERNARD 
LAVILLIERS

« La musique est un cri qui vient de 
l’intérieur ». Mais lorsque le cri est 
transformé par Bernard Lavilliers, ça 
donne des tubes comme Les mains 
d’or, On the road again ou encore 
Les idées noires.
À 20 h 30 au Vinci de Tours. Tarifs : de 47 

à 58 €. 
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LE GRAND
VOYAGE

IMMO/DÉCO

CERTAINS PRENNENT L’AVION et partent crapahuter au Népal, d’autres 
font le tour du monde en bateau. Mais pour vivre l’aventure, pas besoin 
de partir très loin : il suffit d’acheter une maison ou un appartement. C’est 
un voyage immobile. Tout commence par les questions : on y va, on y va 
pas ? Allez, zou, on va acheter. On part en chasse, on visite des maisons 
témoins ravissantes et c’est le début de l’ascenseur émotionnel. D’abord, 
la frustration en calculant notre budget, l’angoisse en allant voir notre 
conseiller, et la panique après la troisième rencontre avec le constructeur 
( et si la mairie refuse le permis de construire ??). Suivent l’explosion de 
bonheur en signant le compromis de vente, puis, à nouveau, l’angoisse 
en attendant la réponse du banquier. Les papiers signés, le crédit accor-
dé, rien n’est terminé pour autant : il reste les aménagements à imaginer. 
Quelle cuisine ? Douche italienne ou baignoire ? Poêle ou cheminée ? 
Plus les travaux avancent, plus l’impatience se mêle à l’inquiétude : et si le 
chantier se terminait finalement en 2025 ? Jour J – 30, ouf, les volets sont 
posés, les planchers aussi. Reste les cartons à fermer, les rideaux à décro-
cher et dans quelques jours, vous serez arrivés à bon port. 

1   FUTURISTE
Des chercheurs du Royal Melbourne Ins-
titute of Technology ont inventé une 
peinture révolutionnaire : capable de 
capter l’énergie solaire et l’humidité 
de l’air, elle les transforme en hydro-
gène pour alimenter des piles à com-
bustible. Un nouvelle source d’énergie 
propre, qui pourrait être utilisée sur 
n’importe quel support (murs, voitures, 
abribus…). 

2FAITES VOS TAUX
Pour un crédit immobilier sur 20 ans, 
les taux moyens sont à 1,67 %, 1,90 % 
sur 25 ans. Vous voulez savoir si votre 
apport séduira votre banquier ? Vous 
pouvez faire des simulations sur les 
sites des établissements bancaires ou 
sur les comparateurs. Et si vous dé-
testez négocier, pensez au joker : le 
courtier, qui démarchera les banques à 
votre place. 

DOSSIER RÉALISÉ PAR ÉLISABETH SEGARD
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QUOI DE NEUF 
DANS L’IMMO ?

COMPARER 
Ikimo9.com recense les logements neufs 
par commune et permet de les comparer : 
surface mais aussi orientation, parties 
communes, prix, à vous de faire ensuite 
votre choix.

PLAN LOGEMENT
Le gouvernement a dévoilé le 20 septembre 
dernier son plan logement. Des solutions 
« concrètes et opérationnelles » pour tenter de 
résoudre des problématiques qui ne cessent de 
s’aggraver dans le domaine de l’immobilier.
> Abattements fiscaux sur les ventes de 
terrains en zones tendues pour les opérations 
conclues avant 2020. L’abattement sur la 
plus-value sera de 100 % si le terrain est vendu 
pour la construction de logement social, 85 % 
pour du logement intermédiaire et 70 % pour du 
logement libre.
> Pinel et PTZ maintenus pour 4 ans. L’avan-
tage fiscal Pinel sera prorogé pour 4 ans dans 
les zones A bis, A et B1 et pour 1 an en zone B2. 
Le PTZ sera lui recentré sur les zones A, A bis et 
B1 pour 4 ans avec une « souplesse de transition 
sur la zone B2 pour l’année 2018 ».
> Pas de norme supplémentaire. Le gouverne-
ment souhaite une pause sur l’ajout de normes 
techniques, sauf en matière de sécurité et celles 
déjà votées. L’exécutif souhaite également que 
les logements construits soient évolutifs et non 
plus adaptés au handicap.
> Le Bail de mobilité. Créé pour les étudiants 
et les personnes en formation d’un bail de 1 à 
10 mois, sans dépôt de garantie. La garantie 
existante Visale financée par Action Logement 
sera également étendue à l’ensemble des étu-
diants locataires sans conditions de ressources 
et pour tous les logements. Le gouvernement 
prévoit de construire 60 000 logements pour 
les étudiants et 20 000 pour les jeunes actifs 
durant le quinquennat.

LA MAISON QUI VA 
FAIRE UN CARTON
C’est Wikkelhouse, la maison en car-
ton recyclé. Imaginée par une société 
néerlandaise, elle se construit en une 
journée, coûte en moyenne 70 000 euros 
et ne nécessite pas de fondation. Elle 
offre également une excellente isolation 
thermique et acoustique. Le fabricant 
livre en France. À vos cartons !
fictionfactory.nl

VENTE AU CADRAN
Le principe des enchères inversées arrivent 
dans l’immobilier et le site kadran.immo en a 
fait sa spécialité. Les acquéreurs visitent le bien 
avant la vente et s’inscrivent auprès du notaire 
qui vérifie leurs capacités de financement. Le 
jour J, le bien est mis à prix pour un montant 
qui baisse toutes les minutes. C’est au plus 
rapide d’enchérir lorsqu’il estime que le bien 
a atteint son juste prix. Les professionnels y 
voient un avantage : l’occasion de réguler les 
prix plus rapidement.

TROIS-EN-UN
Fainéants du rouleau, ré-
jouissez-vous : le fabricant 
V33 a lancé une nouvelle 
gamme, Mask & Color. Une 
peinture qui peut s’appliquer 
sur des murs déjà peints et 
permet aussi de reboucher fissures, petits trous et 
autres défauts. Crémeuse, elle s’applique au rou-
leau et compte une vingtaine de couleurs.
En magasins de bricolage, 47,95 € le pot de 2,5 l.

UNE MAISON EN BRIQUES…

… de bois, c’est le concept de Brikawood. 
Les briques s’emboîtent très simplement, 
avec un maillet. L’isolation est réalisée 
grâce à de la sciure de bois. Comptez 
environ 1 000 euros du mètre carré. À vos 
marteaux !
brikawood-ecologie.fr

PRÊT : DOMICILIATION DES REVENUS
À compter du 1er janvier 2018, la pratique qui consiste à ce qu’une banque 
demande à un emprunteur de domicilier ses revenus chez elle sera stricte-
ment encadrée. L’article 313-25 du Code de la consommation précise que la 
banque prêteuse devra préciser, dans son offre de prêt, la nature de l’avan-
tage qu’elle consent en contrepartie de cette exigence. Il pourra s’agit d’un 
taux préférentiel, de frais réduits… Attention, cet avantage pourra disparaître 
si vous décidez de faire virer votre salaire dans une autre banque ultérieu-
rement. Mais l’obligation de domiciliation des revenus ne pourra pas être 
imposée au-delà de 10 ans et en aucun cas excéder la durée du crédit.

⅓
Les panneaux solaires 

installés sur les toits des 
bâtiments pourraient fournir 
un tiers de l’énergie en 
2050, selon l’Agence 
internationale de 

l’énergie. 

BONUS       IMMO/DÉCO+
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S’OFFRIR DE L’ANCIEN DANS LE NEUF

R
ue Michel-Colombe, dans le centre ville de 
Tours, un immeuble discret affiche une ensei-
gne en grosses lettres : Hôtel des ventes. Une 
véritable malle aux trésors s’ouvre derrière la 
porte. Serrés sous des présentoirs vitrés, des 

bibelots, des couverts en argent et des lampes attendent 
une nouvelle vie, de belles armoires en bois montent la 
garde contre le mur du fond. Des dizaines de lots sont 
proposés ici chaque jeudi après-midi, dans le cadre des 
ventes dites courantes. Les bijoux précieux, objets 
d’art ou de collections sont généralement regroupés 
dans les ventes à thèmes ou les ventes cataloguées. 
Le calme de la rue cède la place à une joyeuse animation. 
Beaucoup d’habitués sont déjà assis, face à l’estrade où 
officiera Maître François Odent, le commissaire-priseur. 
« Certaines personnes cherchent le coup de cœur, d’autres 
viennent juste par curiosité, explique Maître Odent. On voit 

passer toutes sortes d’objets dans une salle des ventes et c’est 
très intéressant pour les amateurs d’art décoratif. »
14 h 00. Il reste cinq minutes aux retardataires pour jeter un 
œil aux lots. L’un des salariés de l’hôtel des ventes joue les 
chauffeurs de salle et l’ambiance est bon enfant. Les murs 
sont couverts de tableaux et de beaux miroirs anciens. Les 
petits meubles de caractères côtoient une salle à manger 
complète de style anglais, un bahut rustique et un salon 
design des années 70. « Je viens de temps en temps, voir s’il y 
a quelque chose d’intéressant, explique un jeune homme. Je 
suis assez bricoleur, j’aime bien retaper les vieux meubles. » 
14 h 13 : Maître Odent ouvre la vente et rappelle les condi-
tions des enchères. Les petits objets se succèdent : deux 
missels anciens, dans leurs coffrets, trouvent preneur pour 
30 euros, une mantille en dentelle fine pour 5 euros. À ce 
prix-là, même si on est venu chercher des meubles, il est fort 
tentant de craquer et de s’offrir une jolie babiole. Mieux vaut 

Pour se concocter un intérieur façon cabinet de curiosité ou réchauffer une déco-
ration moderne d’une pointe de rétro, les ventes aux enchères sont une mine d’or 
à prix très sage. Meubles, miroirs, luminaires, vaisselle… on peut s’y meubler de 
la cave au grenier. Reportage dans un hôtel des ventes.

BONUS       IMMO/DÉCO+
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S’OFFRIR DE L’ANCIEN DANS LE NEUF
avoir prévu un budget, comme les enfants 
dans les kermesses et s’y tenir ! Car le prin-
cipe est simple : Maître Odent présente l’ob-
jet, lance un prix de départ, il suffit de lever 
la main pour se porter acquéreur. «  Une 
douzaine de serviettes damassées et chiffrées, 
annonce Maître Odent. Mise à prix 3 euros ! 
Allons, personne ? 3 euros ? Ah, 5 euros devant, 
5 euros, adjugé ! » Il valide la dernière prop-
osition d’un coup de marteau. Les serviettes 
pourront être détournées en torchons. 
La vaisselle rencontre un succès varié. Un lot 
d’assiettes dépareillées, mis à prix 3 euros, 
n’intéresse personne mais deux jolies carafes 
en verre taillé partent pour cinq fois plus cher 
et deux beaux plats colorés en porcelaine, 
pour 30 euros. 
Une bonne heure s’écoule. Acheter en salle 
des ventes demande un peu de patience, les 
enchères peuvent durer tout l’après-midi. 
Heureusement, tous les lots sont présentés 
à l’avance sur le site interencheres.com, 
centralise le calendrier des ventes dans toute 
la France et permet d’effectuer des recherches 

par dates et par département : il suffit de le 
consulter pour repérer les objets intéressants 
avant de se déplacer. 
La salle est remplie, des retardataires sont 
restés debout dans le fond. Ils attendent 
la mise en vente des meubles. Les grandes 
armoires, délaissées à cause de leur taille 
imposante inadaptée aux appartements et 
aux pavillons modernes, sont parfaites dans 
un loft. «Il faut avoir une bonne hauteur 
sous plafond, admet Claire, mais elles valent 
souvent moins cher qu’un meuble Ikea. » La 
jeune femme vient d’acheter une grande 
maison de maître au nord de Tours et elle 
écume les salles des ventes tourangelles pour 
se meubler. « C’est aléatoire, comme dans 
un magasin de vêtements de seconde main : 
vous pouvez rentrer bredouille. » Cet après-
midi, une armoire bressane est mise à prix à 
300 euros. Les enchères montent rapidement, 
un acheteur, au  téléphone, l’emportera fina-
lement à 570.
La vente se termine. À 18 h 30, la salle se 
vide, les chaises sont rangées. Les acheteurs 

chargent les meubles, après avoir réglé leurs 
acquisitions : la salle de vente accepte le 
paiement par CB ou chèque et les espèces 
jusqu’à 1 000 euros, comme le stipule la loi. 
Une table anglaise et ses six chaises, proposée 
à 50 euros, n’a pas trouvé preneur, le beau 
miroir XVIIe non plus. Nous les retrouve-
rons peut-être la semaine prochaine. Un petit 
lustre en cristal de Saint-Louis, lui, sera vendu 
dans le cadre d’une vente cataloguée, avec 
d’autres beaux objets d’art.

EN PRATIQUE
N’oubliez pas les frais d’adjudication. 
Dans le cadre des ventes volontaires, ces 
frais sont librement fixés par les maisons 
de ventes mais sont toujours affichés et 
rappelés au moment de la vente. Dans les 
ventes judiciaires, les frais légaux sont fixés 
par la loi et s’élèvent à 14,352 % TTC. Ces 
frais doivent être indiqués dans les condi-
tions de vente et annoncés publiquement 
avant la vente. 
Prévoyez une pièce d’identité. 

BONUS       IMMO/DÉCO+
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REPÉRÉ ? ADJUGÉ !
Voici quelques pièces qui ont trouvé 
acquéreur cet après-midi là (on a été 
hyper sage, on a résisté à tout, même 

au miroir et aux draps brodés).

1. 3 € un lot de vaisselle en faïence 
bleue et blanche.

2. 3 € une descente de lit en parfait 
état.

3. 15 € un lot d’une dizaine de torchon 
neufs, en coton.

4. 50 € un grand miroir ancien 
à cadre doré.

5. 5 € deux carafes en verre taillé.

6. 150 € un lustre rétro.

7. 5 € un lot de deux draps de lin 
chiffrés.

8. 50 € un guéridon Louis XVI.

9. 15 € une belle valise de cuir qui peut 
servir de rangement.

1

7

2

6

5

8

9

4

3
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Cuisine équipée livrée clé en main ou cuisine créée de bric et de broc ? Promis, chaque modèle a ses 
avantages et ses inconvénients : la rédaction a fait le match, à vous de choisir.

POUR LA CUISINE AMÉNAGÉE

L’unité visuelle : les meubles assortis offrent une belle unité à la 
pièce. Rustique, épuré, minimaliste, coloré : les fabricants proposent 
des modèles pour tous les goûts. Pas besoin de rajouter de cadres ou 
de collections de casseroles en cuivre, la cuisine aménagée fait la déco 
à elle seule. Et on ne perd pas de temps à chercher à droite et à gauche 
des meubles à coordonner. Les cuisinistes présentent également des 
éviers, du carrelage, de l’électro-ménager. Bref, une solution clé en 
main.
La rationalisation : bien conçue, une cuisine aménagée permet d’ex-
ploiter au maximum l’espace disponible. Les aménagements intérieurs 
des meubles sont bourrés d’astuces qui facilitent la vie au quotidien : 
le fameux tiroir à épices télescopique, la huche à pain encastrée ou le 
meuble d’angle, qui utilise tous les centimètres carrés.
L’entretien : les plinthes empêchent les miettes et la poussière de 
se glisser sous les meubles, les étagères en mélaminé et les façades 
laquées se nettoient d’un coup d’éponge, les éviers intégrés s’entretien-
nent facilement… bref, la cuisine aménagée, c’est bien pratique à vivre. 
L’ergonomie : les cuisines aménagées sont conçues de A à Z par des 
designers et tout y est pensé pour être ergonomique. La hauteur des 
plans de travail, les largeurs des portes, les étagères coulissantes, sans 
parler des casserolliers, ces grands tiroirs qui permettent de ranger, 
sans se casser le dos, les cocottes en fontes et les fait-touts de 8 litres !

POUR LA CUISINE MOBILE

Le coût : la cuisine mobile est idéale pour les petits budgets. En 
achetant des meubles au fur et à mesure, on étale les frais. On peut les 
réduire au minimum en récupèrant des meubles chez Emmaüs, dans 
les vide-greniers ou sur Le Bon Coin. Et en cas de déménagement, on 
peut garder les meubles.
Plus évolutive : les meubles indépendants s’adaptent mieux aux évolu-
tions. Il suffit d’acheter un nouveau bahut, et hop, l’affaire est dans le 
sac. Une fois choisie et installée, la cuisine aménagée évolue difficile-
ment. Elle fait (presque) partie des murs et les modèles, même les plus 
classiques, restent disponibles seulement quelques mois. Impossible 
de rajouter un meuble sur un coup de tête cinq ans après : il faut, au 
mieux, racheter toutes les façades. 
Une vision personnelle : on s’amuse à dépareiller, à marier, à jouer 
avec les contrastes. Caissons accrochés au mur, étagères en verre ou en 
métal, patères détournées, une table de ferme à droite, un évier en inox 
brossé à gauche, en créant sa cuisine au fil des mois ou en mélangeant 
les styles, la pièce est vraiment unique. Une personnalisation impos-
sible à obtenir avec une cuisine aménagée, sauf à la commander à un 
menuisier. 
Cette fantaisie est de plus en plus prisée et la cuisine « non-amé- 
nagée » fait un retour en force. Elle correspond aussi mieux à nos 
modes de vie mouvants : déménagements, familles recomposée, etc. 

CUISINE AMÉNAGÉE 
OU MOBILE ?

Attention : il faut rajouter au prix des meubles eux-même celui des 
éléments de finition (plinthes, vis, clips, boutons de porte, etc) qui, 
mis bout à bout, alourdissent la note.

La bonne idée : de plus en plus de fabricants de cuisine se position-
nent entre les deux et proposent des lignes de meubles coordon-
nés… mais mobiles ! Une solution qui additionne les avantages.

BONUS       IMMO/DÉCO+
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ACTES SOUS SEING PRIVÉ
Les actes juridiques (comme le com-
promis de vente) rédigés par les parties 
ou par un tiers qui n’agit pas en tant 
qu’officier public. Au contraire des actes 
authentiques, les actes sous seing privé 
ne sont soumis à aucun formalisme sauf 
la signature. Les agents immobiliers 
peuvent ainsi rédiger les compromis de 
vente et les faire signer.

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 
DES COPROPRIÉTAIRES 
Elle réunit une fois par an les coproprié-
taires pour faire le point sur la copro-
priété et voter les décisions la concer-
nant : travaux, etc.

ASSURANCE DE BIENS 
IMMOBILIERS
Elle n’est pas obligatoire si vous êtes 
propriétaire (à l’exception de la res-
ponsabilité civile en copropriété) mais 
mieux vaut en avoir une ! Vous êtes res-
ponsable des dommages que votre bien 
peut causer (une cheminée qui tombe 
sur un  passant, par exemple). Le loca-
taire, lui, a l’obligation de souscrire une 
assurance habitation : il est responsable 
des dommages qu’il causerait à l’im-
meuble occupé pendant toute la durée 
de la location, en fonction de l’origine du 
sinistre (incendie, explosion, dégâts des 
eaux) et il a l’obligation de réparer les 
dommages causés.

BAIL 
Un contrat de bail ou contrat de location 
est le contrat de louage par lequel 
l’une des parties (le bailleur) s’engage, 
moyennant un loyer, à laisser pendant un 

certain temps, la jouissance d’une chose 
mobilière ou immobilière à l’autre partie 
(le preneur). Un bail peut concerner un 
appartement… mais aussi une voiture.
 
CADASTRE
Document dressant l’état de la propriété 
foncière d’un territoire. L’ensemble du 
plan cadastral français est consultable 
sur le site cadastre.gouv.fr

CERTIFICAT D’URBANISME
Il indique les règles d’urbanismes appli-
cables, les limitations administratives au 
droit de propriété et l’état des équipe-
ments publics. À demander en mairie, 
pour vérifier si l’eau courante arrive bien 
sur votre terrain.

CHARGES DE COPROPRIÉTÉ
Les copropriétaires sont obligés d’y 
contribuer. Elles concernent les services 
collectifs et les éléments d’équipement 
communs et la conservation, l’entretien et 
l’administration des parties communes.

COMPROMIS DE VENTE
C’est un engagement réciproque : le 
vendeur s’engage à vendre un bien 
immobilier à des conditions détermi-
nées, tandis que l’acheteur s’engage à 
l’acquérir aux mêmes conditions. Pour 
la rédaction du compromis de vente, les 
parties peuvent le faire seules ou assis-
tées d’un agent ou d’un notaire.

CONDITIONS SUSPENSIVES
On les trouve dans le compromis de 
vente. La plus importante est générale-
ment celle qui concerne le financement. 
Si l’acquéreur achète à l’aide d’un crédit, 
la vente est obligatoirement suspendue 
à l’obtention de ce crédit selon des 
conditions déterminées (durée, taux, 
montant). 

DÉLAI DE RÉTRACTATION 
Depuis la loi Macron, le contrat de 
réservation d’un bien vendu sur plan 
offre un délai de rétractation de 10 jours 
(pendant lesquels on dort généralement 
très mal, persuadé d’avoir acheté trop 
cher, ou sur un terrain inondable). Ce 
délai permet de renoncer à l’achat sans 
justification mais vous devrez le notifier 
par courrier recommandé avec accusé 
de réception.

DÉPÔT DE GARANTIE 
Versé au moment de la signature du 
contrat de réservation, il représente 
environ 5 % du prix de vente du bien. 

DIAGNOSTIC DE PERFOR-
MANCE ENERGÉTIQUE (DPE)
Valable 10 ans, il est obligatoire et 
doit être annexé à toute promesse de 
vente ou vente immobilière. Il indique 
la consommation énergétique annuelle 
du logement (de A pour faible à G, très 
importante). 
		
FRAIS DE NOTAIRE 
Honoraires d’acte et droits d’enregistre-
ment. Pour un logement neuf, ils repré-
sentent 2 à 3 % du prix du bien. Le coût 
global des émoluments du notaire est 
aujourd’hui plafonné à 10 % du prix du 
bien, sans pouvoir être inférieur à 90 €.

GARANTIE BIENNALE 
Elle concerne tout ce qui peut être 
démonté sans endommager le bâti-
ment (robinet, évier, volets, radiateur…). 
Pendant 2 ans à compter de la date de 
réception, ces éléments sont couverts. 
La garantie décennale, elle, court sur 
10 ans et couvre le gros œuvre.

INDICE DU COÛT DE LA 
CONSTRUCTION (ICC) 
Calculé par l’Insee et publié chaque 
trimestre, cet indice mesure l’évolution 
du prix de construction des logements. 
Il est de 1 650 au premier trimestre 2017 
(on vous le dit, ça peut toujours servir 
pour briller dans les dîners en ville).

INDIVISION
Quand plusieurs personnes (couple, 
frères et sœurs…) sont copropriétaires 
d’un logement. Vous croyiez être amou-
reux de votre conjoint avec lequel vous 
achetez ce ravissant T3 ? Vous êtes 
(aussi) en indivision.

LOCATION ACCESSION
Le fait de devenir propriétaire d’un bien 
après l’avoir loué quelques mois ou 
quelques années. Des organismes HLM 
proposent cette solution pour permettre 
à des foyers modestes de se consti-
tuer une épargne avant d’acheter leur 
logement. 

LES MOTS DE L’IMMO
Tmv vous a concocté un petit glossaire qui permet de faire le point sur quelques 
éléments importants d’un projet immobilier. 
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LOT DE COPROPRIÉTÉ
Parcelle délimitée et bornée faisant 
partie d’un lotissement. Dans le cadre 
d’un immeuble, partie privée (logement, 
cave, parking) et quote-part des parties 
communes d’une copropriété.

MAÎTRE D’ŒUVRE
Architecte, constructeur, entreprise, 
responsable de chantier... qui dirige les 
travaux de construction.

MAÎTRE D’OUVRAGE 
Commanditaire des travaux, c’est-à-dire 
le vendeur ou vous-même, si vous faites 
construire votre maison. 
		
MILLIÈME 
Ou tantièmes. Ils représentent la quote-
part des parties communes figurant 
dans un lot, et proportionnelle à la 
valeur relative des parties privatives par 
rapport à l’ensemble des parties priva-
tives de l’immeuble. On est toujours très 
fier d’avoir des millièmes (jusqu’au jour 
où il faut ravaler la façade ou changer 
l’ascenseur… parce que la participation 
aux charges de copropriété est calculée 
en fonction de ces millièmes).

MITOYENNETÉ
Droit de propriété appartenant à deux 
propriétaires voisins et portant sur une 
construction séparant deux propriétés.

NOTAIRE
Officier ministériel chargé de recevoir 
ou de rédiger des actes et des contrats, 
leur conférant ainsi l’authenticité qui les 
rend incontestables.

PARTIES COMMUNES
Parties d’un immeuble ou d’un terrain 
réservées à l’usage collectif ou à l’utilité 
de tous les copropriétaires : toit, ascen-
seur, couloirs, allés, etc. Ces éléments 
doivent être assurés par la copro.

PARTIES PRIVATIVES
Votre appart, quoi (et le box, le grenier, 
la cave… s’il en compte).

PERMIS DE CONSTRUIRE 
Il est obligatoire (sauf si vous comptez 
habiter dans un abri de jardin ou une 
piscine). La demande d’un permis de 
construire s’effectue en mairie.

PLAN LOCAL D’URBANISME 
(PLU)
Il fixe les règles générales et les ser-
vitudes d’utilisation des sols d’une 
commune, permettant d’organiser et de 
prévoir son développement.

PROMESSE DE VENTE 
Avant contrat de vente signé par le ven-
deur (le promettant) et l’acquéreur (le 
bénéficiaire) d’un bien, sous seing-privé 
ou devant notaire. 

RÉCEPTION DES TRAVAUX
Le plus beau jour de votre vie. Elle 
marque la fin du chantier. C’est le 
moment de vérifier que la construction 
et les équipements prévus ont été bien 
respectés. Si tout va bien, champagne. 
Sinon, vous pouvez préciser dans le 
procès-verbal les désordres et consigner 
5 % du prix de la maison auprès de votre 
notaire ou de la Caisse des Dépôts.

RÈGLEMENT DE COPROPRIÉTÉ
La Bible de l’immeuble. Il régit les droits 
et devoirs des copropriétaires. Il est 
obligatoire et récapitule les règles de vie 
(interdiction d’accrocher du linge aux 
fenêtres, de laisser les trottinettes dans 
les couloirs, d’ouvrir un salon de thé sur 
le toit terrasse ou dans votre appart…) 
et les règles de gestion de l’immeuble, 
en particulier les quotes-parts de 
chaque propriétaire.

SERVITUDE
Charge imposée sur un immeuble pour 
l’usage ou l’utilité d’un immeuble appar-
tenant à un autre propriétaire (ex. : ser-
vitude de passage, servitude de vue...)

SURFACE HABITABLE 
La surface habitable d‘un logement est 
déterminée en tenant compte uni-
quement des surfaces recensées pour 
l‘habitation.

SURFACE HORS ŒUVRE NETTE
C’est la surface de plancher d’une 
construction obtenue sans tenir compte 
des combles et des sous-sols non 
aménageables pour l’habitation, les 
toitures-terrasses, les balcons et les 
parties non closes au rez-de-chaussée, 
les bâtiments aménagés en vue du sta-
tionnement des véhicules.

SYNDIC DE COPROPRIÉTÉ
Élu par les propriétaires, il est leur 
représentant légal. Il assure le gestion 
courante de l’immeuble, de la compta-
bilité à l’application du réglement de vie 
de l’immeuble. Il peut être bénévole.

SYNDICAT 
DES COPROPRIÉTAIRES
Collectivité représentant l’ensemble des 
propriétaires.

TAXE D’HABITATION
Calculée sur le même mode que la taxe 
foncière, elle est payée par la personne, 
propriétaire ou locataire, qui occupe les 
lieux.

TAXE FONCIÈRE
Taxe due par toute personne proprié-
taire du bien immobilier (y compris les 
terrains) au 1er janvier de l’année. Les 
logements neufs peuvent être exonérés 
pendant 2 ans, si la ville ne s’y oppose 
pas.

VENTE EN L’ÉTAT FUTUR 
D’ACHÈVEMENT (VEFA)
Vente sur plan, qui intervient avant 
l’achèvement du programme. L’acqué-
reur devient propriétaire du sol et du 
logement acquis au fur et à mesure de 
sa construction. 

VICE CACHÉ
Défaut de conformité constaté qui 
n’apparaît pas lors de la réception des 
travaux.

LES MOTS DE L’IMMO (SUITE)

Y A QUOI DANS 
MON VEFA ?
- La description précise du 
bien immobilier en cours 
de construction : adresse 
exacte, étage et situation au 
sein de l’immeuble résiden-
tiel, surface habitable et 
nombre de pièces.
- La liste des équipements du 
futur logement neuf et des 
parties communes de l’im-
meuble.
- Le détail des matériaux 
utilisés lors de la construc-
tion du programme résidentiel 
neuf (isolation thermique et 
phonique, nature des maté-
riaux...)
- Le prix de vente du loge-
ment neuf et les éventuelles 
conditions de révision
- L’échéancier des appels des 
fonds correspondant à l’exé-
cution des travaux
- La date à laquelle la vente 
du bien immobilier pourra 
être signée
- Les conditions du délai de 
rétractation
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